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Du “Soleil.” 

C’est la situation financière des 
ptats-Unis qui a provoqué la cri- 
se monétaire dont la rép'reussion 
se fait sentir sur tous les marchés 
«d Lurope. 

Point n’est besoin d’avoir péné- 
tré les arcanes de l’économie poli. 
que pour savoir que la mauvaise 
situation financière aux  Etats- 
Unis, est le résultat de méthodes 
désustreuscs, Anétl{odes résumées 
pur les Américains eux-memes, 
sous le nom génerique de ‘“‘fren- 
zied finances.” 

Les américains ont tiré gur la 
ficelle du crédit jusqu’à ce qu’elle 
casse. 

ils ont escompté l’espoir du suc- 
cès, sans jamais’ vouloir tenir 


compte de lu possibilité des re- 
vers. 
En un mot, ils ont manqué de 


prudence et surtout  d’écono- 
mie. 

Quand les mauvais jours, les re- 
vers inattendus sont survenus, 
balayant la confiance mère du eré- 
dit, lorsqu'il leur a fallu passer au 
guichet et trocquer le papier de 
lcurs portefeuilles contre de l'or 
«nent, ils se sont trouvés inca- 
pables de faire face à la situation, 

Ils ont eu recours aux nations 
européennes, et comme toujours 
c'est vers la Trance, banque d’é- 
pargne de l'univers, que se sont 
adressé ces appels. 

Une déxèche, publiée 
“Globe” de Toronto, 
cette vérité. 


par le 
contirme 


La voici: 
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“ Paris, 16.—Jamais dans l’his- 
‘toire de ce” grand pays, la 
‘ Trance, un n’a eu un plus légiti. 
‘me sujet d’orgueil pour la ri- 

chesse nationale. Au cours de 
** cette semaine, toutes les plus for- 
‘ midables institutions financiè. 
‘res de l’Üurope et de l’Améri- 
‘‘que ont envoyé d'urgentes re- 
‘quêtes à Paris pour demander 
‘ dé l’or français. 

‘Quoique des quantités fabu- 
‘’leuses eussent déjà été eapediées 
‘depuis huit jours,’ Ja Trance, 
‘dit un document officiel, possè- 
‘de encore tant d'or qu'elle n’en 
‘sait que faire. e 

“C'est Ià la résultante de l’é- 
‘conomie nationale, En France, 
personne n'est inactif, tout le 
‘monde ramasse”? 

Il y a là un enseignement que 


nous serions coupables de négli- 
ger. 

* Certes nous ne songeons nulle- 
ment à vouloir dénigrer tout ce 
qu’il y a de merveilleux, d'admi- 
rable dans Ja fièvre  ardente de 
production, dans la poussée tu- 
multueuse vers le progrès des E- 
tats-Unis. 

Mais depuis bien des années, la 
formule “the best in the world’ 
que nous a chanté aux oreilles la 
presse américaine, avait pour re- 
frain obligé le couplet de mépri- 
sante pitié pour les nations d’'Eu- 
rope, enlisées dans leur routine. 

La France fut tout particulière. 
ment le but de ces railleries yan- 
kees, 

Pour ces enfiévrés, la France dé- 
gringolait au bas de l'échelle des 
zations, À coups de statistiques et 
lu tableaux de progression: fan- 
tastiques, que de fois les Améri- 
coins n’ont-ils pas écrabouillé sous 
leur mépris la France arriérée. 

Et cependant, lorsque le géant 
américain, épuisé par sa course fol. 
le, à bout de souffle. et d’or, se 
voit dans l'obligation de chercher 
un appui pour ne pas tomber, c est 
la France avec ses trésors, fruits 
do l'épargne, résultats de la sage 
lenteur qui ne se hâte qu’à bon es- 
cient, c’est la France qui doit iour- 
uir au colosse l'or nécessaire, l'or 
indispensable. 

La revanche des 
n’est pas sans saveur. 

Mais, ce qui nous doit intéres- 
ser surtout, c’est l’enseignement 
qui se dégage de cette leçon de 
choses mondiale. 

L'exemple que donne la France, 
ne doit pas être perdu pour nous. 

S'il est bon, s’il est excellent 
d’imiter l'esprit  d’entreprise, et 
d'initiative qui distingue nos voi- 
sine du sud, il est nécessaire et ur- 
gent de ne pas perdre de vue que 
l'économie, que l'épargne sont les 
les seules bases, les.seules sûres et 
certaines sur lesquelles üne nation 
puisse asseoir définitivement son 
avenir. . 

Être industrieux, c’est-b-dire sa- 
voir tirer parti et profit de tout 
c2 qui est à notre portée, vaut 
mieux encore que de courit après 
les chimères de la richesse soudai- 
ne, par la spéculation sous toutes 
ses formes. 

C'est la caractéristique la plus 
\marquante de l'esprit français: ê- 
{tre industrieux. 
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Et c'est avec l’esprit d'épargne, | dres. Ce sera surtout dans cette oc- 


12 source véritable de l'immense 
richesse nationale de la Franue. 

. Toute attrayante que soit la fas- 
cination des entreprises d’où doi- 
vent découler les fortunes rapides, 
et s’il est nécessaire, s’il est bon 
que cette attraction s'exerce, il ne 
faut pas oublier que la véritable 
source de richesse pour la grande 
masse, que le plus sûr moyen d’a- 
masser, c’est de savoir épargner ; 
mettre de côté cette multitude de 
petits profits, 

Les petits ruisseaux font de 
grandes rivières. Ce sont les pe- 
Lits profits qui ont fait l’énouime ri- 
chesse de la France. 

La méthode est sûre, si elle est 
moins attrayante, et qui plus est, 
elle est morale. 

Ce n’est pas le moindre défaut 
de l’exagération yankee, que d’a- 
mener bien vite la démoralisation 
du peuple. 

C'est au peuple Canadien-Frun- 
çais qu'il appartient de droit sur 
c: continent de continuer les tra- 
ditions de la race, et c’est un des 
rôles les plus glorieux, un des ser- 
vices les plus profitables qu’il 
puisse rendre. 

Soyons-en convaincus et puis- 
sent les exemples présents nous 
confirmer dans notre conviction: 

eg — 

AUX ELECTEURS DE LA 

CITE D'EDMONTON. 


À l'expiration des douze ans 
pendant lesquels j'ai continuelle- 
ment servi la cité comme conseil- 
ler, je désirais me retirer dans la 
tranquilité et la quiétude de la vie 
privée. Mais ne sais-je pas que 
l'année prochaine est pleine de 
dangers et de difficultées. 

De grands problèmes sont à ré- 
Malgré les grandes dépenses effec- 
tuées durant les années passées, il 
y a plus que jamais des demandes 
pour le pavement des rues, la 
construction de trottoirs, l’exten- 
tion de l’aquedunc, et d’une façon 
générale une grande somme de dé- 
penses, toutes en addition au lar- 
ge progrämme déjà établi, et si 
l’on considère la rareté de l’ar- 
ces 
problêmes ? 

Il a été dit que sans la prudence 
acquise par l'expérience, sans la 
connaissance du système des affai- 
res de la cité, personne ne peut es- 
pérer occuper le fauteuil de maire 
et donner à la cité les services que 
celle-ci est en droit d'attendre des 
mains de son Premier Magistrat. 

Parce que j'ai cette connaissan- 
ce et cette expérience, parceque 
J'ai les loisirs et parceque j'ai été 
prié par plusieurs citoyens impor- 
tants de poser ma candidature, j’ai 
compris qu'il était de mon devoir 
de m'offrir comme candidat à la 
mairie et de solliciter vos suffra. 
ges. 

Mon programme vous est expo- 
si depuis quelque temps. Je suis 
partisan de l'application du sys- 
tème de municipalisation, J’ai 
assisté à l'inauguration de ce sys- 
tème, j'ai assisté à son adoption. 
Je reste sur mes positions en fa- 
veur de ce sysième, Je suis en fa- 
veur du gouvernement par com- 
mission dont les pouvoirs peuvent 
être élargis ct étendus de façon à 
rencontrer nos besoins. Je favorise- 
rai l’extention de la franchise des 
maîtres de maison, une clause pour 
des gages libéraux dans tous con- 
trats et j’insisterai pour que dans 
l'avenir aucune obligation ne soit 
contractée sans que, première- 
ment, l’on ait fait tous les arran- 
gements financiers nécessaires. 

I1 doit être bien compris que du- 


casion que l'intégrité et l’habile- 
té en affaire deviendront plus né. 
cessaires, . 

Dans la distribution dé l'argent 
du public pendant l’année prochzs 
ne, je peux seulement m’engager 
à être équitable pour toute person- 
ne et toute section de la:ville, 

Je me réfère aux 12 ans de ser- 
vice que j'ai donné à la cité et 
je peux certifier que pendant ce 
temps je n'ai jamais fait de tort à 
quiconque intentionnellèment, ni 
jamais, poui-un seul mément, pla- 
ce les intérêts d’une yortion de 
la ville au-dessus d’uné autre. 

Quelques a'lusions ont été fai- 
tes à la difficulté avec laquelle je 
m’exprime en-anglais.. Je serais, 
désolé, vraiment, de pénser qu’a- 
près une résidence de::vingt ans 
parmi vous et qu'après vous avoir 
servi pendant le ans,' vous puis- 
siez refuser le plus haut titre qu’il 
vous est donné d'accorder à cause 
de cette difficulté. Mais je ne par- 
tage pas les vues de mon adversai- 
re en cette matière, 

Je crois qu’un esprit large pré- 
vaut dans notre jeune et prodi- 
gieuse cité et c’est à cet esprit lar- 
ge que j'en appelle; à ce sens du 
“fair play ” Britannique qui je 
crois, est inhérent chez mes conci- 
toyens de langue anglaise, j’en ap- 
pelle en confiance sur que ce ne 
sera pas en vain. 

J. H, Picard 
fe cer mom mmemes nmnmmtes 
Fort William, Ont.— On travaille 
ferme. 

Plus d'un million de minots de 
grain ont été expédiés la semaine 
dernière de Fort William. C’est 
la plus grande quantité qui ait été 
expédiée dans une semaine cet 
automne, Les élevateurs travail. 
lent jour et nuit et ne s'arrête mê- 
me pas le dimanche. 

Les navires arrivent lentement, 
mais dès que l’un d’eux arrive, il 
est immédiatement chargé. Au- 
jourd’hui, le 25, le ‘‘Yale”’ est par- 
ti à heures  après-minuit pour 
Buffalo, le ‘Crow’ est parti à 
G heures p.m. pour Midland et 
le ‘‘Strathcona’” est en charge. 
Winnipeg. 

Samedi et dimanche il est arri- 
vé 953,950 minots de grain parmi 
lequel était un très gros pourcen- 
tage de grain avarié. Les prix pour 
le blé se maintiennent fermes à 
l'échelle suivante: No. 1, $1.02% 
No. ?, 99%; No. 3, 95%; No. 4, 
ST ; No. 8, 14. 


Une heureuse modification. 

Jusqu'à aujourd’hui, les voya- 
geurs quittant Edmonton étaient 
obligés de s’occuper du transport 
de leurs bagages jusqu'à Strath- 
cona, où on les enregistrait. De 
même les voyageurs arrivant à 
Edmonton par le C.P.R., ne pou- 
vaient enregistrer leurs bagages 
que jusqu’à Strathcona. À partir 
de ce point ils devaient s'occuper 
du transport. 

Cet état de chose ennuyeux se 
trouve aujourd’hui modifié d’une 
manière très heureuse. Les baga- 
ges pourront être enregistrés chez 
Potter et MeDougall au coin de 
la rue MeDougall et de la Jasper. 
L'enregistrement pourra être fait 
a domicile sans frais supplémen- 
taire. Egalement les bagages pour 
ront être enregistrés d’un point 
quelconque du C.P.R. pour Kd 
monton et à domicile. 


REUNION PUBLIQUE. 


ee 

Vendredi, 29 novembre, une ré- 
union publique sera tenue daus la 
salle du théâtre de l'Ecole Séparée, 


rant l’année qui vient, quoique|8e rue. Discussion des affaires mu- 


l'argent soit rare et difficile à se 


procurer, les demandes pour des|seillers. Tous les citoyens sont in- tion, 


améliorations ne seront pas moin- 
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NOUVEAUX JUGES POUR 
L'ALBERTA ET LA 
SASKATCHEWAN. 


PROJETS SUR PROJETS. 


1 e Parlement sera saisi dès l’ou- 
verture de la session d’une deman- 
‘e J’incorporation d’une nouvelle 
C‘mmmonie qui prend le nom de 
“Alberta North-Western Railway 
Company,, et qui demande le droit 
de construire, maintenant ct ex- 
ploiter une ligne ou des lignes de 
chemin de fer pur la vapeur, l’é- 
lectricité et autre pouvoir moteur : 

(a)}— d’un point sur la ligne de 
Calgary — Edmonton, entre Olds 
et Red Deer et de là vers le Nord. 
Ouest par le chemin le plus facile 
iù long -des vallées des rivières Red 
D+er, Raven et Clearwater à un 
poinf aux environs de “Rocky 
Mountain House” sur la North 
Lushatchewan river, et de là vers 
l''huest le long de la Saskatchewan 
à un point dans les plaines du 
Kootenay, dans les Montagnes Ro- 
cheuses dans la province d’Afberta 

(b}— d’un point sur ou près de 
la Saskatchewan, entre les rivis. 
res Big Horn et Sheep, et de là 
vers le Nord-Ouest dans la direc- 
tion de la rivière Brazeau, de là 
vers le Nord et le long de la ri- 
vière MacLeod à un point sur la 
ligne du G.T.P. 

Cette Compagnie demande aus- 
si le droit d'acquérir, construire, 
disposer et exploiter des hôtels, 
quais, docks, élevateurs, dépôts, 
navires et pontons pour les navi- 
gations. 

D'acquérir et exploiter des li- 
gnes de télégraphe et de téléphone, 
mines, droits de mines et privilè- 
ges, bois et forêts, pouvoirs hydro- 
liques et travaux électriques pour 
À l’exploitatiôon de chemins de fer 
prématurée enlevait à l’affection | électriques qui pourront par n’im- 
des siens il y a quelques mois etiporte quel moyen se greffer aux 
de M. Alcide Noël, professeur au {autres lignes de la même Compa- 
Monument National à l’école fon-|œnie ou à ses branches. 
dée par Fhon. M. Trefflé Ber-| Les entreprises de cette Compa- 
thiaume, propriétaire de la “Pres. gnie sont déclarées être faits pour 
se.”” Il est aussi le frère de Melles |tjvailler au développement géné 
Blanche et Corinne Noël, qui rési-},,] Qu Canada. 
dent avec leur mère à Thetford Mi- |. 
nes. 

M. Noël fit ses études au Sé 
minaire de Sherbrooke, où il ter- 
minait son cours à l’âge de 18 ans 
Il eut pour professeurs les distin- 
gués MM. Roy, curé de la ville 
de Sherbrooke, et P, À. Lefebvre, 
aujourd’hui supérieur du Sémi- 
naire de Sherbrooke. À l’âge de 
21 ans, il était reçu avocat, après 
avoir fait ses études légales au 
Collège Bishop de Lennoxville où 
il avait obtenu les titres de B. C. 
L. 
Pendant lé ans M. Noël exerça sa 
profession à Invernes, district 
d’Arthabaska. 11 fût bâtonnier du 
barreau et examinateur. 

‘Après ce laps de temps 1f se 
rendit à Dawson, Yukon, où il res- 
ta huit ans, en société avec son 
frère et M. Cormack. 

Ses nombreux amis du Yukon 
ne seront pas les derniers à se ré: 
jouir de l'honneur qui lu est de- 
volu, car il a laissé là-bas, à l’épa 
que si tourmentée du “Rush” la 
réputation d’être un homme juste 
intègre et d'une haute valeur mo- 
rale. 

Depuis deux ans, le bureau Noë 
Noël & McCormack, était établi 
à Edmonton. 

L'Hon. J. C. Noël parle admira- 
blement les deux langues, il est 
d’ailleurs populaire dans tous les 
milieux, 

Si les Canadiens de langue 
Française se réjouissent de se no- 
mination, ceux de langue anglai- 
se, plus particulièrement, les E. 
cossais qu’il a en grande prédilec- 
l’ont apprise avec un plaisir 
marqué. 


Par un ordre en conseil pasgé le 
81 novembre, 1907, et approuvé 
par Lord Grey, les juges dont les 
noms suivants ont été nommés 
pour les provinces d’Alberta et 
Saskatchewan. 


Alberta. 


MM. Chas. R. Mitchell de Me- 
decine Hat pour le district de Cal- 
gary, H. C. Taylor d'Edmonton, 
district d'Edmonton; A. A. Car- 
penter de Tunisfall, district de Me- 
Leod ; J. C. Noël d’Edmonton, dis- 
trict de Wetaskiwin ; Roland Win- 
ter de Calgary, district de Leth- 
bridge. 


Saskatchewan. 


MM. FE. P. Jorbes de Régina 
district de Prince Albert, À. G. 
Farrel de Moose Jaw, district de 
Moosomin ;A. C. Mcleng de Moo- 
somin, district de Saskatoon ; T. C. 
Gordon de Cardnuff, district de 
Yorkton ;Réginald Rimmer de Ré- 
gina, district de Carnington. 


L’honorable J. Noël. 


Nous sommes heureux de rele- 
ver dans la liste des nouveaux ju- 
ges pour l'Alberta le nom de no- 
tre ami M. J. C. Noël. 

Fils de feu M. Elisée Noël, no- 
taire à Thetford Mines, l’honora- 
ble juge J. C. Noël est né à Lot- 
binière, P. Q., en 1865, Il est le 
frère de feu M. Auguste Noël, a- 
vocat de notre cité, qu’une mort 


bien commenter l'année. 
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NOS VOIES FERREES . 


LE C.N.R. NE DORT PAS. 
Ottawa, 23 nov— Le C.N.R. 


demandera au Parlement pendant 
la prochaine session, l’autorisation 
de construire les lignes suivantes : 

(a) — De Humbolt, Sask., à un 
point au sud-Ouest de Calgury. 

(b)}— De Brandon et Régina à 
partir de la frontière nord-ouest du 
Manitoba, à Lethbridge, Alta. 

(c)— De North  Battleford à 
ÂAthabaska lLanding avec une 
branche qui se  dirigera vers le 
Green Lake. 

(d)>— De Strathcona, Alta. à 
Calgary avec une branche de liai- 
son avec [a ligne déjà autorisée de 
Régina à Red Deer. 

(e)— De Régina vers le sud jus- 
qu'à la frontière internationale. 

(f— D'Edmonton aux sources 
de la Mac-Tiéod et de la Brazcau. 

(g)— De Russel, Man. via York 
ton jusqu’à la ligne déjà autorisée 
vers le Goose Lake, Saske. 

(h)— De Napawa, Man. à la 
grande ligne traversant la South 
Saskatchewan. ‘ 


La Compagnie demandera une 
prolongation de délai pour la cons- 
truction des lignes suivantes : 


{a)— De la ligne entre Winni- 
peg et Ste-Anne aux frontières in- 
ternationales. - 

{b}— Entre Port Arthur et 
Fort Francis à Québec aveë des 
branches de Port Arthur à Ütta- 
we et Montréal. .: 

{e)— De Battieford à la rivière 
Brazeau. 

(d)— De Régina à Humbolt via 


Carrot, à la mission de Pas et en- 
tre umbolt ef South Saskatche- 
wran jusqu’à la traversé de In mèê- 
me rivière au sud de Prince Al- 
bert. . : 

Elle demandera aussi l’autorisa- 
tion d'augmenter le capital-action 
ide la Compagnie de $19,250,000. 


bientôt envoyer vos petits gosses à l'école. Pourquoi pas 
leur acheter un habillement neuf, une casquette neuve, 
une paire de chanssures nenve ? Cela les encouragerait à 


Nous avons les meilleure habits qu’il soit possible d'obte- 


M0606200000586000309006040006060000 


ap Norfolk 
de $2.75 


« 


à 


1.75 à 2.50 


Les meilleures pour la duree 


Venez jeter un coup d'œila 


| Duncan Bros & Butters 


Successcurs de 


McDougall & Secord 
Téléphone 36 


RES NN ER NE IR ETES 


HENE SD 


Mas 


RER ENTER 


99e, beaucoup à meilleur marché. 


DE SPORT 


Ferblanterie 


soso 


_ 
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COR ER QG EE 


j 
# Je fais une spécialité de réparer Les ! 
Li Charrues, et Machine, Agricoles, Voitur Î 
3 8 es, | 
È VWagons, etc. 
k 
A i 
È 3eme Rue, Voisin du Bureau de Poste | | 
“ | | | Suite et fin. 
DASTSE LISE SEM ETES LE ÉENIS EMMA E MEME LEE EN EEE NES MEME EN EN EINI TIÉ | 
BÈSÉS BÉBÉS LI ISTS ILE NUE LL I LILI IT LD RAT LOTS NI ETES TUNSESISTR TUE ES s : 
ÉLIRE EE AE A CE A EE N E EE EOEE EE AL ETT ET IST] Au fur et à mesure que Mauri- 


ce Lachambre approchait du but, 
sa colère se décuplait. 
Aussi ce fut presque 
ment qu'il demanda: 
‘‘Je désire voir M. Duportal, 
lui parler... Tenez, voici ma car- 
te.” 


Correct, bien qu’un peu surpris 


VIENT D'’'ARRIVER 


Une consignation de Couvertes, Robes, Clochettes, Harnais, 
doubles et simples, Selles, ete. Pendant tout le mois, je 
vendrai mes marchandises à des prix réduits afin de débarrasser 
un peu mOn Magasin. 


J. E. CLARKE, 


brutale- 


EÉATRRET ER ETES ESERERERE TETE RER Res 


SELLIER de l'all t du ton du visit 
; « a - 7 a aliure et au i10n Uu vislieur, 
Avenue JASPER, EDMONTON le domestique qui lui avait ouvert, 
GERS ÉPENEREN EME ENS TRANS TER TRES O EXAMEN sR Zita ere eve sex yseezzyees | l'introduisit dans un salonmodern- 


style et, prenant le carré de bris- 
tol, prononça: 
“C'est bien, je vais prévenir 


GRATUITEMENT POUR VOUS-—MA SOEUR 


Gratuitement pour vous et pour toutes mes sœurs souffrant des madame.” 
maladies de la femme. UT . 
Resté seul, le lieutenant pen- 
sa : 


Je -uis une fernme moi-méme. 

Je connais les maux dont souffrent les fermes 

J'ai trouvé le moyen de ies guérir, 

J'addresserai par malle, gratuitement mon 
“ Traitement à domicile ” avec renseignements 
complets, x toute personnes souffrant des maladies 
de la fenine. Je veux entfctenir toute les ferniner 
de cette cure, vous, ma lectrice. pour vous-même, 
votre fille, votre mére ou votre sœur. Je veux 
vou- dire comment vous guérir chez vous, sans 
l'aide du médecin. Les hommes ne peuvent com- 
prendre le< inaux de la femme. Ce que nous con- 
Dal=on*, nous ferntmes, par notre propre expérien- 
ce. nous le connaiseons mieux que tous les doc- 
teurs, Je sais que le traitement à domicile peut 
guérir d'une maniere certaine la Leucorrhée où 
pertes blanches, Pulcération, le déplace- 
ment ou chute de la matrice, Périodes 
abondantes, rares ou douloureuses, tu- 
meurs ou excroissances utérines ou ova- 
riennes, aussi maux de téte, de dus, ou 
d’intestins, sensations de pesanteur, ner- 
vosité, aussi sensations remontant la 
colonne vertébrale, mélancolie, désir de 
pleurer, chaleur, fatigue, désordre des 
reins et de la vessie, lorsque occasionnés 
par une faiblesse particulière à notre 
sexe. 

Je désire vous envoyer tout à fait gratuitement nn traitement complet de 10 jours, pour 
vous prouver que vous pouvez vous guérir vous-même chez vous facilernent, promiptement et 
sûremen 

Souvenez-vous qu'il ne vous en coutera rién, pour faire un esai complet du traitement, et 
si vous voulez continuer, il ne vous en coutera environ que 12 centin= par semaine, ou moins s 3 . He 
que 2 centins par jour. Je ne mettrai pas d'obstacle à vo< travaux et a vos occupations Envoyez | mauvais plaisant. Oui, le télé- 
simplement votre nom et votre addresse, dites-moi ce ue vous rouffrez, si vous désirez, et do . Ds 
aussi sans dépense pour vous, mon livre, LE CONSEILLER MEDICAL DE LA FEMME" illus | gramme était de moi, et n’ayant 
tré de gravures montrant les causes dés souffrances des femmes, ctavec quelle facillité elles peu- , . . * 
vent se guérir chez elles. Chaque ferune devrait l'avoir en sa possession, et äpprendre à penreta pas eu de réponse, Je viens en per 
elle-méme. Alors quand le docteur dirait : * 11 vous fant subir une opération.” vous pourriez 
prendre ous mème une décision. Ets milliers de femmes D sont gnéries en cinployant mon re sonne... 
intde à dornicile. If guérit toutes les personnes, jeunes on vieilles Aux Meres et aux Filles, j'ex- . 4 . N 
pliquerai un traitement simple auiv, chez vous, et qui guérit rapidement et etflencement la —Demander une réparation à 

ücorrhée, le mal de Green, et le: périodes douloureuse et irrégulieres chez les Jeunes Fern- l'auteur 
—Parfaitement. Voyez-vous, il 
faut que cela cesse. Depuis l’appa- 


nes, Son emploi procure l'embonpoint et [a santé, 
En quelqu'endroit que vous demcuricz, je vous engage à vous addresser à des dames de 
rition de ce maudit roman, ma vie 
rest plus qu'un enfer, oui, mada- 


votre localité qui, diront avec plaixir, à toute permonne souffrante que ce Traitement à domicile 
guérit réellement toutes les maladies des femmes et les rend en bonne santé, fortes grasses et 
robustes, Envoyez-moi #implement votre adresse, et le traitement gratuit de 19 jours est à vous, 
ainsi quele livre. Écrivez aujourd'hui, en cas que vous ne trouviez plus ect offre 

ie, ajouta-t-il avec un accent de 
désespoir presque comique, bref. 
mon honneur est en jeu! 
— Mais, monsieur, qu'y puis-je ? 


MRS. M. SUMMERS, Box H. 47 
fit-elle naïvement sincère. Il est 


regrettable que ce livre ait pour ti- 
tre justement votre rrom.…., mais 
enfin c'est un droit que l’éeri- 
vain a de prendre le nom quelcon- 
que d’un homme ou d’une fem- 
me... Apj.cs tout, le héros n’a pas 
un vilain rôle, et si vous avez lu 
le livre tout entier... 

—-Moi, oui, je l’ai lu et je suis 
de votre avis... Mais tout le mon- 
de n’a pas fait comme moi... ‘Et 
alors on se figure des choses...”? 

Peu à peu, l’officier, pris par le 
charme de son interlocutrice, sen- 
tait diminuer son irritation….. 
Comment se montrer farouche, 
brutal, devant une aussi jolie per- 
sonne! elle le prendrait pour un 
butor. Cependant, il ét#it venu 
pour obtenir une satisfaction et 
avant tout, il ne devait pas l’ou- 
blier, Que dirait-on là-bas, s’il re- 
venait... comme il était parti ? 

IT força sa volonté, sa voix, et 
reprit d’un ton légèrement âpre: 

“Enfin, madame, j'ai droit à 
une réparation par les armes, et. 
monsieur votre mari recevra dès 
ce soir mes témoins. 

—Mon mari! jeta la jeune fem- 
me dans un éclat de rire, mais je 
n'ai pas-de mari... Je suis veu- 


“Pourquoi, quand je demande 
le mari, cet animal-là va-t-il aver- 
tir la femme? Après tout, celui- 
ci est peut-être absent, en voyage, 
et. du reste, nous allons bien 
voir.” 

En effet la porte s’ouvrit livrant 
passage à une jeune femme de 
vingt-cinq à vingt-six ans, extrê 
mement jolie dans le peignoir ro- 
se-pâle qui l'habillait à ravir. El- 
le s'avança vers l'officier. . 

‘Monsieur,  commença-t-elle 
vous me voyez toute surprise... 
cette carte... votre nom m'en dit 
assez. Ainsi la dépêche, la provo. 
cation, tout cela était donc vrai. 
et sérieux ? 

—\Madame, je ne suis pas un 


WINDSOR, Ont. 


(LIQUEURE SPECIALE) 
Le type par excellence du parfait whisky 


ALEXANDER & McDONALD, Distillateurs, 
LEITH, EFCOSSE. 


DISTRIBUTEURS : 


ALBERTA IMPORTING WINE CO. 
EDMONTON, ALBERTA. 


SR us ‘ 


Vente spéciale à prix reduits durant décembre 


1/3 D’'ESCOMPTE SUR TOUS NOS CHAPEAUX 
FLEURS PLUMES VELOURS RUBANS 
Marchandises achetées directement des manufacturiers 
Mtilleure qualitée Prix les plus bas 


MISS MORROW 
138 Ave. Jasper Ouest 
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tion par les armes.” 


niers mots, avait enflé la voix co- 
miquement. 


jouta. 


s’est moqué de moi, là-bas, lors- 
qu’on à su... 


l'honneur est sauf, cér nous nous 
sommes bel et bien battus, et {u 
as été vainqueur. N'’as-tu pas tué 
ls romancier 
seule, maintenant, Louise Lamar- 
che existe! 


cier, mais la femme m’a vaincu; 
tn as apprivoisé l’ours que j'étais, 
tu a fait tomber mes sots préju- 
gés sur le mariage... en un mot, 
Lu as triomphé par la grâce et par 
ta beauté.” 
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Et pendant une minute, ils res- 
tèrent tous deux sans voix, lui 
l’enveloppait d’un regard d'admi- 
ration passionnée, elle le contem- 
pliant amoureusement et presque 
timidement. 

Frédéric Berthold. 


—Comment, mais M. Jacques 
Duportal. le romancier ? 

—N'existe pas, c'est .… c'est 
mon pseudonyme d'écrivain. Je 
suis Afme Louise de Chancey, en 
littérature Jacques Duportal, com- 
prenez-vous? Et maintenant, ajou- 
ta-t-elle toujours en riant, à vous 
de voir si vous devez m'envoyer 
vos témoins. 

—Une femme!” 
lieutenant. 

Et, durant quelques minutes, il 
resta trouver un mot... jamais il 
n'aurait supposé cela! Mais, ce- 
pendant, la belle ‘‘authoress’" par- 
lait toujours et, voyant à la fois 
son étonnement et son trouble, el- 
le cherchait à lui faire oublier sa 
mésaventure et lui contant avec un 
entrain juvénile et communiecatif, 
une grâce enveloppante, les petits 
dessous, parfois drôle, du métier 
d'écrivain, l’amusement d’être pri 

3 souvent pour un homme.., et 
peu à peu assi, elle lui disart quel 
avait été son mariage qui, heureu- 
sement, n'avait duré que quel- 
ques mois : le comte de Chancey ne 
l'avait pas comprise et sa vie d’é- 
pouse n'avait été qu'une suite de 
désillusion: et lui l’écoutait, et 
il disait à son tour ses goûts pour 
l’étude, son horreur du monde... et 
surtout du mariage; ils étaient 
tout à fait d'accord sur ce point de 
vue-là, oh! oui..…., et tout à coup, 
pourtant, le jeune officier, en fai- 
sant cette affirmation, se sentit 
gêné; nier l’amour en face d’une 
femme telle que celle-ci lui parut 
un blasphème.….. 

+++ 

Six mois plus tard, M. et Mme 
Lachambre, à la veille de quitter 
Paris, où le mariage avait eu lieu, 
et de partir pour la nouvelle gar- 
nison du capitaine — le bonheur 
n'arrive jamais seul, l'officier ve- 
nait de monter en grade, — un 
soir, les jeunes époux,‘ en faisant 
leurs derniers préparatifs, trouvè- 
rent soudain, au fond d’un tiroir 
du petit secrétaire de Louise, un 
papier bleu plié en quatre. 

“Qu'est-ce?” interrogea Mauri- 
ce, CS 
La jeune femme prit le carré de 
papier, le déplia, et aussitôt jeta 
gaiement: 

“Oh! Devine? 

—Quoi ? 

—Ce télégramme ? 

—Eh bien ? . 

—Ta dépêche, te souviens-tu ?.… 
ou tu me demandais une répura- 


| 


PROGRAMME DE M. PICARD. 
murmura le! woici quelques-unes des idées 
pour le soutien desquelles je suis 
candidat à la mairie, aux prochai- 
nes élections. JXlles sont le fruit 
de 12 années de labeur au conseil 
de ville. 

Je suis partisan de la municipa- 
lisation de toutes les franchises et 
utilités publiques. De l’adminis- 
tration à l’aide de commissions 
dont les pouvoirs peuvent être élar 
gis étendus et modifiés selon que 
les circonstances l'exigent. 

Je crois que la ville doit être 
administrée sagement, avec écono- 
mie, selon les principes d'affaires, 
en exigeant que chaque départe- 
merñt donne le maximum de ren- 
dement. 

À moins que les sommes néces- 
saires ne soient réunies et se trou- 
vent prêtes à parer aux dépenses é- 
ventuelles, je n’approuve pas l’en- 
treprise des travaux publics. 

À mon avis, un agent financier 
devrait être nommé par la ville, 
dans les centres financiers établis 
Je crois que la ville retirerait de 
grands avantages en adoptant. cet- 
te mesure. 

Je crois qu’il est nécessaire pour 
notre organisation et notre sys- 
tème industriel que tous les con- 
trats donnés par la ville, contien- 
nent une clause relative aux gages 
élevés, en faveur de nos entrepre- 
neurs et de notre population ou- 
vrière, 

Je suis partisan d’un système 
de suffrage en vertu duquel les 
locataires, payant un loyer de- 
vraient étre admis à voter dans les 
élections municipales et je crois 
que la Charte de la Cité devrait 
être amendée dans ce sens. 

J. H. Picard. 


EDMONTON à 
WINE & SPIRIT CO. 


VIENT  D’ARRIVER 
POUR LES FETES 


Louise, en prononçant ces der- 


Maurice Lamarche sourit et a- 


FAURE & FRERES 


“Quelle folie! Et ce que l’on 


12pts $8.50 
24chp. 9,50 
12 pts 


St. Julien, par caisse 
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24 chp. 9,50 
12pts 10.00 
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cependant, Sauterne 
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Beaune 


Duportal, puisque Chembertin 
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—C'est vrai, j'ai tué le roman- 


EDMONTON 
WINE & SPIRIT CO. 
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a n'importe quel point dans Ontario et 
Quebec 
Billets ên vente tous les jours du ler au 31 
décembre 


Tarifs réduits pour passages à l'est de Québec et pour 
l'Europe. 


Privileges d’arrét. Wagons dortoirs et réfectoires.  Ser- 
vice excellent.” Wagons d'observation en 


Winnipeg et St. Paul, Minu. 


Renseignements complets donnés par 


Wen. EE. Dunn, 


Agent des Passagers et des Billets 


115 Ave. Jasper Edmonton 


AVEZ-VOUS DEJA 


acheté au mayasiy de Mac 


Mac’s Clothing Store 


C'est la place pour un complet ou quoi que ce sait pour les 


hommes. Si non, voici une occasion pour vous, Notre assorti- DS 
ment est trop grand et il nous faut le réduire, D'ici a ce que "e 
notre stock soit réduit de moîtie nous vendons à des prix abso- Ë 
lument bas, ‘Tout ce que nous vous demandons est de venir nous S 
voir et laisser nos prix vous convaincre, “ 
Nous recherchons surtout la clientèle des cultivateurs À me 

: : : ; ve 
qui nous faisons des prix spéciaux, 
- . Æ 
————— Le 
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Coin de l'ave Namayo et rue Clara mn 
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BEE HIVE 


Salon de Bon-bons et Confiseries de tout premier choix 


mes 


“Log Cabin’” bonbons 
populaires 
#Wafers à la Crème,” “Cacaonut Dabs à la Créme.” 


J. A CANMPBELL 
51 Jasper Ouest Vis-à-vis Acme Co. 


Goutez speciaux ct très 


C'est délicieux. 


GRANDE REDUCTION 


Grande vente à réduction au “Toronto Mitlinery Storo.” 


Chapeaux, Collets, Ceintures, Voiles, Garnitures, 
Bonnets d'hknfants, Manteaux, Gnnts, Gants à 
Pagottes, Toques, et toutes espèces d'articles de 
mode. Ne Manquez pas cette occasion. 


Mrs. FERRIER 
143 Ave. Jasper Voisin les Magneins de la Baie d'Hudson 
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Livres de Prières joliment réliés 


Je Ne Suis Pas Français 


Mais j'ulnerais bien que ceux qui le sont viennent voir mon magasin 


Coussins, 
Papetérie. 


Bourses 
Nouveautés, 


Articles en cuir brulé, 
Pouptes et Jouets, 


R. A. J. LITTLE 


Le Nouveau Magasin des Joucts, a l'ouest des Magdnsins de lu Bate d'Hudson 


Dec. 20 « 
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THE CANADIAN BANK 
OF COMMERCE 


BUREAU- HEF, TORONTO, Ont. Etublie en 1867 
Capital payé 
Fond de Réserve 
Total de l'Actif 


B. E. WALKER — Président 

ALEX. LAIRD — Gérant Général, 

À. H. IRELAND — Surintendant 
der Succursaules, 


BONS DE BANQUE 


EMIS AUX TAUX SUIVANTS : 


T° 86. et moins ..,,.,,.,,,.,,.,,.,, tossroues ù 
Plusde 865. “ ‘“. de 810, ....,,.., ninessec eee een goeats 
TS COTE RENE decsecrcescec es 10 


6 66 80, 5 D, .,,.,,,,,,,,.,, .,,,,,..., 16 


Négotinbles à taux fixe au bureau de 
The Canadian Bank of Commerce, Londres, Ang. 


Succursale de Vonda, Sask. JC. Kennedy, Gérant. 
Succursale d'Edmonton, Alta. T. M, Turnbull, Gérant. 


POS ot D 6 On LV DOS sf sc rs D D A es es 2 mn me 


IMPERIAL BANK OF CANADA : : 


Capital autorisé $10,000,000.00 
Capital payé - - - 4,860,000.00 
Reserve, - = = = 4,860,000,00 
Bureau Principal, - - - 

D. R. WILKIEK, 
Prés” dent, 


Toronto, Ont. 
Hon. R, JAFFRAY, 


Vice-Président, 


Agent on France É Crédit Lyonuus, T 

genec d'Angleterre : Lloyde Bank, Bureau, 

Londres. Agence de New-York : Bank of he Mana an ol : 

à Agence de Minneapolis: First National Bank. Apence de St. A 
+ Paul: Second National Bauk. Agence de Chicago : First National 


Succursales à Manitoba, Alberta, Sa hew i 
Anglaise, Québec et Ontario, 5 Atéhewan, Colombie 


- Lettres de Credits pour voyageurs, bonnes dans tous les pays, 


“Bank Money Orders” aux prix suivants : 


$5.00 et moins,,..,,.,.,.,.,...,... cts. 
.…. 6 cts. 
....10 cts. 
....16 cts, 
n'importe 


10.00 ‘* ‘ 


ON 80.00 LE “6 CL 


+ 
Audessus de 6.00 et ne dépassant pas #10, 
. LE] LL , $ LU %. 

st 


bureau de Banque incorporée du Canada, quel 


Départements d’Epargnes. % 
Jatérêt alloué sur tous les dépôts et crédité quatre fois lan. 


G. R. F. KIRKPATRICK, Gérant 


D Ces mandats sont PAYABLES AU PAIR à 
Succursals d’Édmouton. 


RAD D D DE D D ee DE De er os D dos Ce DC D D D D er of 9 


GC. N. R.Store |0ffre Spéciale 


LEVESQUE & SANDERS 
Propriétaires 


Magasin de détail de FRUITS as 
toutes sortes et des meilleures 


CONFISERIES $8.50 
Tabac et Cigares, une spécialité À BRUCE POWLEY 


Trois portes à l'est du Qurens 
Hotel 


pour cette semaine 


Une Montre WALTHAM dans un 


boitier en argent, 


BIJOUTIER 


inspecteur des chronomêtres pourie C.NR 


ROYAL BANK of CANADA 


JOTAL DE L’ACTIF $45,000,000.00 


Département d'Epargne.—Intérêt Composé quatre fois l'an 
aux plus hauts taux courants. 


‘Affaires générales de Banque 


A. W. HYNDMAN, Gerant, 


Bureau d’Edmonton. 


Maison Fondéeen 1886 
La plus ancienne joaillerie de l'Alberta. 


Nous fabriquons des bijoux et importons des diamants et autres pierres 
précieuses au prix des manufactures ; nous vendons ces pierres meilleur mar- 
ché que n'importe quelle autre maison et vous profitez de notre longue expé- 
rience pour le choix de ces pierres. De plus, vous pouvez les faire monter à 
votre goûé à notre manufacture, 


Jackson Bros, 
(MR AYME R ) 
Coin des rues Queen's et Jasper, EDMONTON 


ENVOYEZ A VOS AMIS uno photographie do votre maison, Cela leur apprendra 
quelles Jolies réstdence nous avons à Edmonton, C'est Le temps de lo faire maintenant, 


ERNEST BROWN, Photographe 
547 Ave Jasper, EDMONTON, Alta, Tel 252, 


\ 
Vous mangorez loujours avec appétits 


vous achetez vos viandes cb poissons 


CITRZ ge 


- 


GALLAGHER HULL, 
Meat and Packing Co. 
226, Ave Jasper. 


$ 10:000,000 
5,000,000 
13,000,000 


COIN FEMININ 


CHRONIQUE. 


Le village de xxx, 


On dit: le Village, en ayant soin 
de faire ressortir chaque syllabe— 
probablement avec l'intention d’a- 
jouter à l'importance de ces huit 
nfâisons;— autant de cheminées 
que de lettres dans son nom... 

Il est le village — champignon 
surgi dans la contrée, aussi vous 
devinez si les langues s’exercent 
envers ou en faveur, et avec quelle 
passion! — Il n’est guère mieux 
traité qu’une réputation de pauvre 
mortel ! | 

Heureusement, il a des défen- 
seurs, et des vaillants, je vous as- 
sure! Si,comme l’affirment ses dé- 
tracteurs — des jaloux qui ont 
bâti quatre maisons à ... milles de 
là— si dons, les pluies du prin- 
temps le transforme en cité lacus- 
tre, les bras ne manqueront pour 
construire des gondoles. Inutile 
de dire que les jolies Canadien- 
nes de l’endroit sauront vite se 
se donner des airs d’Italiennes, et 
le soir, au dépit de certains, il y 
aura sous les étoiles, et sur les 
flots, des promenades adorables, 
les rames faisant un accompagne- 
ment aux belles voix de xxx. 

En attendant ces beaux juurs vé- 
nitiens, le Village se rie de ces can- 
cans, au fond de sa vallée, de ses 
trente- deux ‘‘chassis,/’— sans 
compter les glaces des deux maga- 
sins et cela lui donne un aspect si 
plaisant qu’il y a de grandes chan- 
cvs pour que ces rues se bordent 
d’autres ‘chassis’ aussi gracieux 

Pendant qu’on l’accable des ta- 


res les plus nuisibles pour Île | 


veloppement d’une nouvelle cité, 


Les Mains Gardiennes. 
————#e———— 


Sous l'attouchement tiède et blanc des muins savantes, 
Les notes avaient des soupirs mélodieux ; 
De sonores frissons vibraient dans les adieux, 


Qui serablaient sanglotés par des lèvres vivantes. 


Sous les très chères mains, idéales servantes, 
L'âme jeune chantait ses bonheurs radieux ; 
Et les accords sonnaïent attrisbés ou joyeux, 


Au contact adoré des caresses ferventes. 


Dans les très belles mains, 


Je rêve de-poser le poids de mes douleurs, 
Pour qu'il s’exhale au ciel en légère harmonie :; . 


Et que je puisse un jour, gardé des maux humains, 
Entrer, au geste clair des effleurantes mains, 


Dans le charme éternel et l’extase infinie ! 


A 


lui, en bon Canadien se prepare 
à entrer dans le giron de l'Eglise, 
en devenant paroisse. Il est bien 
un brin orgueilleux, le néophyte, 
du soubassement digne d’une cea- 
{hédrale, qui s'élève sur le point 
le plus haut, mais, en égnurd à l'ar- 
deur déployé, on lui pardonnera 
Jà-Haut. 

Le chois de l’emplacement, la 
construction, n’a point eté Sans 
soulever de diseussions. Que de fils 
plomb furent déroulés! L’est 
étonnant combien de gens voient 
{out de travers! 

Pour le moment il y a accal- 
mie : on travaille pour le BonDieu, 
cela donne un peu d’indulgence ; 
et ainsi l'Asile de Paix commence 
à exercer sa douce influence. (Ceux 
que la passion n’a point trop aveu- 
glé disent qu'on marche sers la 
réconciliation.  Pourra-t-on s’en 
vouloir quand on priera ensemble 
dans le même Temple. 

Magali. 


ef mem 


UN PEU DE MODE. 


Je préfère vous le dire tout de 
suite, : le titre m'est imposé et il 
contient tout un programme. On 
me confie le soin de venir causer 
mode, ici, de temps en ternps, a- 
vec défense expresse, cependant, 
d> vous entretenir des folies que, 
dit-or la capricieuse fée crée pour 
tourner la tête aux femmes et 
ruiner les foyers. 

Entre nous, je crois qu'on ex- 
agère énormement, que ces racon- 
tars ont été répandus par des ma- 
ris avares, qui voudraient bien 
voir leurs femmes jolies comme 
ls amours sans qu’ils aient besoin 
de vider leur bourse dans les jolis 
doigts blancs. | 

Si je n'avais promis d’être 
très raisonnable, je fulminerais 
contre ces monstres, et puis, si je 
disais de telles vérités, Magali me 
retirerait bientôt l’agréable tâche 


ga, Alta. 


Je ne connais pas le nom de l’au- 
teur de la charmante poésie envoy- 
ée. J'espere vous lire bientôt 
Amitiés. 


de faire causette avec vous —je 
lui ai déjà tant promis de choses! 

On me permet de fouiller dans 
les journaux sérieux et bien faits 
qui s’occupent de nos intéressantes 
petites personnes. Vous avouerais- 
je que je suis revenue bredouillede 
cette première chasse? L 

Pas un mot de pratique là-de- 
dans, ma chère! Vous savez dé- 
jà que les chapeaux sont petits, as- 
sez cocasses avec leurs garnitures 
qui les rejettent en arrière. J'ai vu 
plusieurs messieurs charitables sur 
la point de prévenir les charman- 
tes propriétaires que leurs cha- 
peaux allaient choir! 

Nos manches . occupent beau- 
coup le monde de la couture. On 
semble délaisser les manenes ja- 
ponaises —-que nous n'avons guère 
connues, dans nos lointaines ré- 
gions, que par la gravure — et 
l'on revient à une ligne plus ra- 
tionnelle; qui, en somme, diffère 
peu de celle à laquelle nous som- 
mes babituées depuis quelques an- 
nées, Une fois de plus, la mode 
est comme l'Histoire, un éternel 
recommencement. 


Melle Marie Alma D.— Je com- 
munique votre lettre à l’adminis- 
tration. 


Je suis reconnaïissante à (Giné- 
vra d’avoir reproduit cet article; 
ce qui m’a valu de rencontrer des 
sympathies, parmi les lectrices de 
sa Page. Vous allez devenir une 
fidèle du Coin, n’est-ce pas? Vous 
verrez le plaisir qu’on a à s’as- 
soir en rond dans ce Coin, pour 
causer d'ici et de là-bas! Mon idé- 
al est de resserrer les liens qui u- 
nissent les Canadiennes de l'Est à 
celles de l'Ouest. Vous m'aiderez 
à le réaliser, intelligente petite a- 
mie, en nous faisant connaître au- 
tours de vous. Vous voulez être 
cette collaboratrice ? 


Rose de Provence.— Vous au- 
rez reçu ma lettre avant de lire 
ces lignes, et cependant je ne ré. 
siste pas au plaisir de vous met 
tre ces mots dans le P. C. L’enve- 
loppe n'était pas gonflée à mon 
gré, cela tient à un voyage; mais 
la prochaine fois je n'aurais pas ce 
reproche à me faire. 


Chiffonnette. 


arte emmmnes 


PETIT COURRIER. 


Dites-moi si votre chère santé 
est meilleure. Je trouve que votre 
définition de la souffrance est 
bien cruelle pour ceux qui vous 
aiment. 


Les lettres en commumcation 
concernant le Coin Féminin doi- 
vent être adressées à Magali, Le- 


Brin d'Herbe. —Le temps m’a 
manqué la semaine dernière pour 
vous répondre aussi longuement 
que je le désirais; cette fois-ci, 
c’est la place qui m'est mesurée : 
une malchance! 


Souvenez-vous en me lisant des 
petites mésaventures qui vous sont 
connues. À conp sûr je puis ré- 
clamer l’indulgence qui en décou- 
lera. Mes amitiés à votre soeur, 
dont l'écriture 
d’une très chère amie, une sérieu- 
s2 et une intelligente, elle aussi. 
À Dieu, qu’Il vous garde! 


ces initiales parce que le pseudo ne 

me plaît pas beaucoup. Vous savez, 

il n'est pas joli, joli; et vous res- 

‘[terez tout aussi . chic, en en 

[choisissant un autre. Sans vous fà- 
cher, n'est-ce pas? 


cependant obtenir une réponse qui 
-[vous satisfasse. 


Vous êtes trop galant de dire 
que seule uotre Page vous attire, 
cela tient sans doute à la particu- 
larité que vous invoquez pour ob- 
tenir une place —toute petite, vous 
avez dit? — ici. Elle vous est ac- 
cordée, même plus grande, seule- 
ment quand vous serez ‘‘tout à 
fait homme” oceupez-vous un peu 
de politique; on vous dira dans 
quelle mesure, si dans ces temps 
futurs vous êtes encore en notre 
compagnie. 


plus douces que les fleurs, 


ALBERT LOZEAU. 


Je sovais que toutes nos lectri- 
ces seraient enchantées de trouver 
l'article de Ginevra ici; je trans- 
mets avec plaisir vos félicitations 
à l’aimable chroniqueuse. Je 
crois avec vous qu'elle nous sup- 
poseplus isolées,plus dépaysées que 
nous ne le sommes en réalité. Les 
paroisses  canadiennes-françaises 
sont nombreuses, et répandues à 
peu près par tout le Nord-Ouest. 

Je reçois, en effet, de nombreu- 
ses lettres de’jeunes filles du 
Bas-Canada, désirant trouver u- 
ne situation dans les Nouvelles 
Provinces: Plusieurs se font une 
idée très fausse de la vie de fer- 
mière et me demandent si elles 
trouveraient facilement à s'établir 
en ville; je dois dire qu'il en est 
de plus courageuses qui ne crain- 
draient pas de suivre un mari dans 
des régions que leur imagination 
fait encore plus sauvages qu’elles 
ne sont en réalité. 

Votre lettre m'a trouvé en meil- 
leure santé. L'hiver s'annonce si 
clément qu’il ne m'effraie nulle- 
ment. 

Vous ais-je dit cette chose? Je 
ne le crois pas; vous avez mal lu 
entre les lignes. Vous êtes un 
Brin d'herbe charmant et sé- 
rieux. Etes-vous contente? 


Je n'ai pas lu le ‘‘chut”” pru- 
dent de la fin et je vous dois bien 
un mot pour faire passer ‘‘la ré- 
ponee bienveillante”” sollicitée! À 

ientôt. 

Magali. 


ns 


L'HOMME ET LA FEMME. 


nbarmantntine 


En comparant l’homme à ls 
femme, le professeur  Chamber- 
lain, de l'Université Slark, lui a 
trouvé ces points de supériorité: 

I est mieux doué pour les arts 

Il s'entend mieux en affaires. 

Son intelligence est plus vaste 
pour le commerce et l’industrie, 

Il a plus de génie. 

I est plus intelligent. 

Il est plus logique. 

Il est mieux doué que la femme 
pour les inventions et pour la com- 
position de la musique. 

Ï à plus d'originalité. 

Sa force oratoire est plus gran- 
de. 

Après avoir lu ce qui précède, 
une femme spirituelle —elle iv 
sont toutes — ‘a tracé les lignes 
suivantes. 


Marg. des B. — Votre crainte 
L'homme est le roi de la créa- 


était chimérique; rien ne m'est ve 
nu de semblable. Pourquoi ne 
changeriez-vous pas de pseudo? 
J : comprends que toutes vos épreu- 
ves influent sur votre caractère; 
essayez, à force de volonté, de 
chasser ces craintes qui ajoute en- 
core à votre pénible situation. 

Votre offré de m'adresser ce ca- 
hier m'est allée au coeur. Je vous 
le retournerai enregistré. votre 
confiance me touche beaucoup, et 
j'ai tres grand le regret de ne pou- 
voir vous être d'aucune aide. Soy- 
cz assurée qu’on vous donne de 
grand cneur une place dans ces co- 
lonnes. 


tendu seulement: 

Il boit plus de whiskey. 

Il consomme une grande quanti- 
té de tabac. 

I1 possède un plus fort bagage 
de ‘’sacres’’ ou jurons. 

Il reste dehors, le soir, plus tard 
et plus souvent qu’elle. 

11 crie plus fort lorsqu'il souf- 
fre. 

Enfin, la femme le mène par le 
bout du nez et lui fait commettre 
les plus grandes sottises, en dépit 
de sa prétendue ‘‘supériorité” ! 


me rappelle celle: | 


Daniel C.— Je vous réponds à | à 


Je fais demander à l’administra.- | 
tion pour l’abonnement; je doute | SE 


tion, le roi des animaux, c’est en-| 


The Acme Co. 
L'mited 


LE 
MEILLEUR 


JOUETS 


Nous venons d'ouvrir le rayon des Jouets. 
Un assortiment complet de Jouets, Jeux, 
Poupées, etc. 


Rin 


$ M Dos les 


Tout du Nouveau 


Petites Ÿ t 
Machines Vaisselles 
Jouets électriques Blocs à batir 
Poupées 

Ours “Teddy” 


Jeux de Cartes 


COUTE 


Fusils 
Bateaux 
Chars et Engins 


Achetez maintenant les étrennes 
pendant qu'il y a un choix. . ..... 


EE 


The Acme Co. 
Limited 


Une Collection Splendide. 


—. Prix de 25 Cts à PL ——— 


Prix Spéciaux pour quantités 


RAMSAY'S GREENHOUSE 


Coin de l'Ave Victoria et la Î rue, Voisin de f'Hopital General. 
? Telenhone 523. 
HD 0000000000 09000 DO0000000000000000000 0 LCR) 


Mitchell & Reed 
ENCANTEURS 
Edifé Great West Implement, Rue Rice, 
CULTIVATEURS ATTENTION 1! 
Ventes de fermes. Conditions fusiles et règlement jmmédiat. 


Encans de meubies 


‘F000000000000 


Vis à vis l'Hotel Imperial. 


SIROP DU DR CODERRE 


Pour les enfants 
Rerommandé et prescrit depuis au-delà de 60 ans 
par l'élite de la profession medicale contre les Colki- 
ques, k Diarrhee, k Dyssenterie, la Den- 
tition douloureuse, l'Insomnie ct la plupart 
des maladies infantiles Succès constant. 
Une mère prudente en aura toujours une 
bouteille à la maison, 


25e la bouteille chez tous les marchands ou par 
14 poste sur réception du prix. 


The WINGATE CHEMICAL CO. Ltd. 
MONTREAL, Canada. 


5 Soulage immédiatement, guérit proniptement : 
ans RHUME, TOUX, BRONCHITE, EXTINOTION DE VOIX, 
de CROUP et autres AFFECTIONS de la GORGE oc des POUMONS 
Succès Pas d'effets facheux à craindre. 
Vendu chez tous 2s cts la bouteille 


les marchands 
IL. R. BARIDON, 13 rue St-Jean, 
Montréal, Canada, 


Préparé seule- 
nent par 


BP GE 1 


LE COURRIER 


Fondé en 1905 


a M 
Anoxxeumexr— Edmonton, livraison à damiciie, 81.50 paran. — Oana- 
2 par an. L'abonnement est invariablement payn- 


da, $1 par an. — Europe, 52 
ble d'avance. 


Toute irrégularité dans ln récption du journal, doit être rapportée au 


bureau. 


. Les demandes de changement d'adresse doivent être accompagneés 

de la somme de cinq cents eb de l'ancienne adresse. Adressez toute coni- 
: NN. + = _ 3 

munication au : Courrier de l'Ouest, Tiroir 50, Edmonton, Canada. 


Jeudi, 28 Novembre, 1907 


‘ i# COURRIER DE L'OUEST, JEUDI, 28 NOVEMBRE 1907, 


& CARTES 


uuands. 


de choses scandaleux. 
Par la condamnation des six gré 


être partiale. 


Electeurs, soyez vigilants! 


a —— 


Jamais encore les élections mu- 
n'avaient 
revêtu un caractère d'aussi haute 
qui auront 


nicipales d’'Edmonton 


gravité que celles 
lieu dans quelques jours. 


On ne semble pas dans certains 
milieux, se rendre compte de l'im- 
portance des intérêts en jeux. On 
la question aux 
personnalités et tenir pour peu de 


paraît confiner 


chose en vérité, le résultat final. 


Cependant si l’on considère mè- 


me très superficiellement la situa- 
tion de notre jeune cité, on se 
rend aisément compte que 
son administration ne peut ni n° 
doit souffrir aucune négligence. 

Edmonton s’est élevé par ua 
bon formidable devançant tous les 
calculs, toutes les prévisions. Afais 
cn même temps que la vill: pro- 
gressait, la machine mun:cipale 
se compliquait. 

© L'augmentation de la pupula- 
tion et surtout sa dispersion su: 
l'aire municipale sans cesse : gran- 
uie, ont créé une augmental:on de 
besoins peu parallèle à l’augmen- 
tation des revenus. 

D’immenses travaux tels que pa- 
vage, construction d’acquedues et 
d’égoûts ont été entrepris et sont 
en voie d'exécution. 

Les revenus étant modiques, on 
a besoin d’une administration s0- 
lide pour faire face aus dépenses 
multiples. 

Cette administratioh doit être 
non seulement désintéressée, in- 
tèvre. mais elle doit encore être 
vtnrterisée par l'esprit de suite. 

Tout le mrade convient d’ail- 
leurs que cette dernière qualité est 
in hspersable dans la vie privée. 
cemune duns les affaires de toute 
naluie 
La chose si compliquée qu'est u- 
ro auinistration municipale en 
a-t-elle moins besoin? non, n’est- 
ce pas. 

Quels sont les administrateurs 
de la cité? Ce sont les conseillers 
municipaux et les maires. Or, cet- 
te année la presque totalité du con- 
seil de ville se retire. 

Pour des raisons diverses, aucun 
conseiller sortant, ni le maire ne 
jugent à propos de renouveler 
leurs mandats. 

Les contribuables se trouvent 
done, dans l'obligation de nommer 
des conseillers, c’est-à-dire des ad- 
ministrateurs inexpérimentés. Tout 
que durera cette  inexpérience, 
(et qui nous dit qu'elle ne durera 
pas longtemps) comment les affai- 
res de la ville vont-elles marcher ? 
Electeurs, soyez vigilents—2— 


La situation paraît sans issue, 
surtout si l’on considère que le 


| Mais M. McDougall est très in- 
| 


grévistes sans tenir 


gent l'honneur d’être maire. 

L'un M. MeDougall, l’autre le 
Conseiller Picard. 

Certes, nous u’avons aucun sen- 
timent d'hostilité contre M. J. 
McDougall, nous lui reconnais- 
sons de très solides qualités et en 
toute autre circonstance nous ne 
lui aurions pas ménagé notre ap- 
pui. 


que la machine 


durement atteints. 
Nous avons aucune 


expérimenté en fait d’administra- 
tion municipale. Surtout si l'on 
considère qu'Edmonton a muuici- 
palisé la plupart de ses utilités pu- 
bliques et que parconséquent des 
connaissances spéciales,qui ne s'ac- 
quièrent que par de longues années 
d'expérience, sont nécessaires. Ses 
intérêts sont si vastes, qu'ils sont 
quelquefois en opposition avec 
ceux de Ja ville. Faut-il enfin rap- 
peler son attitude l'an dernier, 
dans le règlement de l'entrée du 
C.P.R.? Il a montré alors com- 
bien peu de concession il était dis- 
posé à faire dans l'intérêt de la ci- 
té. 

Pouvons-uous croire qu’il a 
changé de mentalité comme de 
chemise ? 

L'autre candidat, M. Picard est 
depuis 12 ans sur la brêche. Pen- 
dant 12 ans il a été la cheville ou- 
vrière du conseil municipal, ne 
ménageant ni son temps ni ses 
peines. 

Il a de ses propres mains con- 
tribué à édifier notre système mu- 
nicipal. Il connaît, jusque dans les 
moindres détails, cette chose si 
complexe. 

Mentor des différents conseils 
qui se sont succédés pendant 12 
ans, ses avis et ses observations ont 
souvent été écouté, parceqr'ils $- 
taient toujours  empreints d’une 
grande sagesse. 

Maire, il suppléera par l’éten- 
du de ses connaissances, à la jeune 
inespérience du futur conseil. 

Au contraire, s’il n’est pas élu, 
l1 ville perdra le bénéfice de ses 


re dix années de propagande. 


les divers cercles intéressés. 
don et la libération des condamnés 


signatures. Elle sera adressée au 
Lieut.-Gouverneur de la Provin- 
ce de Québec. 


Quelques Opinions. 


De ‘Ia Presse” 
À Buckingham. 

Buckingham, 20.— La pius pé- 
nible émotion a été ressentie par 
toute la ville, à la nouvelle qui 
hier, commença à 
quatre heures de l'après-midi, à 
l'effet que six de nos concitoyens 
appartenant tous à des familles es- 
timées et respectées, venaient d'ê- 
tre trouvés coupables  d’érmeute 
pour l’échauffourée du 8 octobre 
1906 et condamnés par le juge Tal- 
bot à deux mois de prison. 

On s'accorde, ici, à trouver Je 
verdict très sévère. La sentence n’a 
pas laissé de causer une doulou- 
reuse surprise, car on s'attendait 
à un acquittement. Des larmes 
caulaient de bien des yeux. Un 
courant sympathique s’est immé- 
diatement menifesté en faveur des 
malheureux et l’on espère que de 
nombreuses requêtes seront adres- 
sées au ministre de la justice ou 
au gouverneur en conseil pour 
obtenir leur prompt élargissement. 


Par l’acquittement des McLaren 
on a justifié et confirmé cet état 


vistes qui avaient à répondre d'un 
délit moindre, on nous montre que 
Thémis est non seulement boiteu- 
se, mais encore borgne et peut- 


Les grands coupables, mais ri- 
chissimes et tout puissants frèrés 
McLaren et leurs mercenaires sont 
acquittés, mais l’on condamne six 
compte des 
circonstances de temps et de lieu. 

Il va eu trois morts, un chez 
les policiers privés, deux chez les 
ouvriers en grève. Il fallut bien 
judiciaire fonc- 
lionne. Mais il est tout de même, 
regrettable que sa main s’appesan- 
tisse sur ceux qui ont été les plus 


tendresse 
pour les agitateurs, prétendus so- 
cialistes, qui prêchent l’erreur et 
sèment l'utopie, mais nous ne pou- 
vons nous empêcher de reconnaî- 
tre qu'un procès comme celui de 
Buckingham, leur est essentielle- 
ment favorable et leur amène plus 
de recrus que ne sauraient le fai- 


La décision du Juge Talbot a 
sauleré une émotion profonde dans 


+ Une requête demandant le par- 


circule et se couvre rapidement de 


| 


circuler vers|fort injuste le jugement du juge 


longues années d'expérience. El- 
le se trouvera pendant un certain 
temps à la merci des évènements 
contraires. 

Ce n’est pas au moment où 
le navire est dans une passe diffi- 
cile, qu’il faut changer l'équipage 
et si, comme c’est le cas aujour- 
d'hui, on se trouve dans cette o- 
bligation, au moins convient-il de 
conserver le pilote expérimenté, 
qui bizn des fois a contra: à le 
conduire au port. 

Dédaignant toute autre considé- 
ration et n'ayant en vue que l’in- 
térêt supérieur de notre jeune et 


audacieuse cité nous estimons que 


M. Picard doit être conservé à 


pays traverse une crise financière {la vie publique. 


aiguë, qui se fait lourdement sen- 
tir à Edmonton. 


Cependant deus hommes  bri- 


Et pour cela, électeurs, 1 n’y a 
qu’un moyen, il est entre vos 
inains. 


Epilogue du Drame de 
| Buckingham 


“ La’ terrible tragédie qui se dé 
: roula Jl’an dernier à Buckingham, 
vient d’avoir son épiloque. 

Les nommés Louis Landry, Hi- 
laire Charette, Adelard Hamelin, 
C. Bartien, J. B. Clément et Ro- 
bertson Croteau ont été condam- 
nés chacun à deux mois de prison 
pour port d'armes illégal et in- 
fraction à la loi prohibant les é- 
meutes. 

Au lendemain de la terrible ba- 
taille livrée à Backingham par les 
détectives privés des frères MuLa- 
ren et les grévistes, bataille où il 
+ eût trois morts, un détective et 
deux ouvriers, les frères McLaren, 
les détectives et les six grévistes 
plus haut cités, furent arrêtés. 

On ne pût jamais très claire- 
ment établir lequel des deux par- 
tis avait tiré le premier. De for- 
tes présomptions  pressaient né- 
«1 moins, sur les camps McLaren. 


a 
+ 


UN JUGEMENT MAL ACCUEILLI 
he — 


Si uos souvenirs sont fidèles, le 


procès revéla que l’acte des émeu- 


tes ne fût pas lu et que les som- 

mations d'usage 

fites. . 
Malgré certains témoignages é- 


crasants, les frères McLaren et les 


détectives furent acquittés par la 
cour d’assise, 

Tout le monde espérait l’ucquit- 
tement des grévistes et leur con- 
damnation fait l’objet de tous les 
commentaires. 

Les McLaren fiennent sous un 
joug de fer la vallée de la Lièvre 
Ils y sont maîtres, ils y sont rois 
1j n’y a pas dans cette partie du 
Canada, des Canadiens, il n’y a 
que des sujets de McLaren. 

La preuve la plus manifeste est 
que ceux-ci peuvent impunément 
lever une armée de mercenaires, 
connus sous le nom de détectives 
privés, pour combattre les ouvriers 


ne furent pas 


Non Decet. 


Ce cher ‘‘Pionnier!”’ Pour justi- 


fier l’oublie dont il s’est rendu 
coupable vis-à-vis de la ‘‘Tribu- 


ne”, il trouve commode de nous 
gourmander parce que nous n’a- 
vons pas cité son nom en publiant 
quelques notes empruntées par lui 
à un ouvrage de Mme Dandurand. 

Le moyen est astucieux. 

Mais, : raiment, valait-il la peine 
à ce sujet de rémémorer aux lec- 
teurs du ‘‘Pionnier” les énergi- 
quesrappels à l'exactitude que par- 
fois nous avons dû faire. 

Le “‘Pionnier”’ n’a certes pas le 
droit d’être fier de l’attitude qu’il 
: quebquesfois prise, v13# vis de 
l'Ouest Canadien. Son ignorance 
des choses qui touchent une des 
plus belle parties du Canada n’é. 
tait guère excusable et dans tous 
les cas, point n’était besoin de 
l’aggraver d’un parti pris si évi- 
dent. 

Son astuce est encore grande 
quand il parle d’étrivières, car 


. Edmonton est plein d'espérance 
mm 


Edmonton, la capitale de l’Al- 
berta, est superbe en cette saison 
Les affaires sont meilleures qu’on 
pouvait l’espérer quoique inférien- 
res à celles de Calgary. 

Cette dernière Cité possède une 
liste de paie qui aide beaucoup 
dans la morte saison. Edmonton 
en aura une similaire dans quel- 
ques années et ne sera pas, vom- 
me actuellement à la merci du 
canal ordinaire du commerce. 

Ïl y a cependant, à Edmonton, 


“cm6 ailleurs, un esprit d'invin- 


cible ubtimisme, concernant l’ave- 
nir de notre Province. 
Un homme vous confier qu’il 


est ‘‘embarrassé comme le diahle’’ 
et que ‘‘les directeurs de banques 
devraient être sortis et fusillés’* 


: 
cu grève, tout comme il y a quel- | M. Alph. Verviile. 
ques sièeles, les rois de France le- 
vaient des armées pour écraser Îles 


M. Alphonse Verville, président 
du Congrès des Métiers et du tra- 
vail du Canada, est indigné de la 
décision qui vient d’être rendue 
dans l'affaire de Buckingham. 

D dit qu'il a attendu avec im- 
patience que la justice se pronon- 
ce sur ce cas, et qu’il se réserve 
maintenant le droit de mettre le 
dossier de cette cause devant la 
Chambre fédérale à la prochaine 
session et qu'il se fait fort de dé- 
montrer qu'une sévérité inutile et 
non justifiée a été commise. 

IT est d’opinion que les ouvriers 
de Buckingham ont été condam- 
nés pour un acte qu’ils n’ont pas 
commis. | 

Les ouvriers organisés vont 
prendre. incessamment les moyens 
de faire connaître cette malheureu- 
se décision par tout le continent 
le l'Atlantique uu Pacifique. von- 
cut M. Verville, 

M. Gustave Francq. 

uterviawé à ce sujet, M GCustu. 
ve Franeq, président de l’exécu- 
tif pour la Province de Québec, du 
Congrès des Métiers et du Travail 
du Canada, dit qu’il trouve ce ju- 
gement fort étrange. 11 s'attendait 
cependant au résultat de ce procès, 
car il arrive assez rarement que 
les ouvriers attirent la sympathie 
des tribunaux. ‘ 

“Ti ne devait pas y avoir de de- 
mi-mesure dans le présent cas et 
puisque l’accusation  d’homicide 
portée contre les pauvres ouvriers 
de Buckingham n’a pas été éta- 
blie, ils devaient être acquitiés pu- 
rement et simplement. 

‘Cette affaire va avoir du re- 
tentissement dans tout le pays et 
le jugement qui vient d’être ren- 
du va certainement avoir pour ef 
fet d’aigrir la classe ouvrière en- 
vers les autorités.” 


Mtre H. St-Julien. 


NM. H. St-Tulien, président de 
l'union des camionneurs, trouve 


Talbot et dit qu’il n’est nullement 
basé sur les faits. ‘Les ouvriers 
de Buckingham, dit-il, n’ont pas 
été condamnés pour avoir pris 
part à une émeute, mais simple. 
ment parce qu’ils ont voulu pren- 
dre les moyens pour revendiquer 
leurs droits. 

“La justice dans notre pays est 
parfois administrée d’une drôle de 
manière. Une chose assez étrange, 
c'est que les capitalistes ont tou- 
jours l'avantage, dans des cas de 
ce genre. 

“On a trouvé le moyen d’éta- 
blir une responsabilité pour la 
mort d'un policier à la solde de 
patrons sévères, mais personne 
n’est responsable, par exemple, de 
ls mort des ouvriers Bélanger et 
Thériault !” 


certaine place de son individu, si 
lon peut employercette audacieuse 
figure en parlant d’un jourrel, 
doit lui cuire encore, au souvenir 
de celles, qu’au nom de la vérité, 
rous lui avons appliqué. 

À part ces petits travers, dans 
lesque s d’ailleurs, il n’ct ças re- 
tembé depuis longtemps, nous n’a- 
vons qu'à le complimenter pour 
l’ingrate besogne de colonisation 
à laquelle il se consacre si coura- 
geusement. 


Nous le remercions aussi pour la 
bonne camaraderie dont il fait 
preuve en aceusant réception de 
notre numéro spécial sur Battle- 
ford, 


Et nous  saisissons l'occasion 
jour :- féliciter d’avoi: siuint som 
CENTENAIRE. Si nos voeux 
peuvent influencer suür ses desti- 
nées il aura, sans aucun doute, la 
chance de fêter des MILLENAT. 
RES. 


mais il dit cela ‘avec un regard 
étincellant et un sourire de rai- 
sonnable contentement sur son vi- 
sage, 

L’Alberta a, à son actif le ca- 
ractère de ses habitants, et en cet- 
te matière Calgary et Edmonton se 
distinguent. 

Les hommes d'affaires de ces 
deux cités sont courageux, entre- 
prenants. Îls ont un idéal élevé et 
un bon code de morale. : . 

De concert avec leurs frères, les 
cultivateurs, et les homimes d’af- 
faires des villes plus petites, ils é- 
difient ici, la plus grande et la 
plus prospère des provinces du 
Canada. ‘ 


Du “Daily Herald’? Caigary. 


D. CU, Corxack 


139 Rue Jasper 


Frank B. Smith, BS. ete, C, ct ALE.M,, LME. 


Ingénieurs civils et de mines : Arpénteurs etc 
Boîte B.P. 596 BUREAU Ed MeLeod 


KIMPE & HEATHCOTT, 
ARPENTEURS et INGENIEURS CIVILS 


Edifice — CRÉDIT-FONCIER 


KH. W, Blaylock B.C.L. P. J, Bergeron. B.C.L 


Calgary, nn Alberta. 


mille à l’ouest de Morinville, 59, Tp, 56 
Rg. 25, à l'ouest du 4ème Mer., les 
animaux et effets suivants : 


et plusieurs chevaux offerts par des 
cultivateurs des alentours, 


Conditions de la vente.—Achat de 
$20 où moins, comptant. 
un montant plus élevé, 
crédit sur billet approuvé portant in- 
térêt à 8p.c. per annum. Escompte 
de 5 p.c. sur les paiements comptant. 


63, Avenue McDougall, Edmonton. 
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Dr A. BLAIS, 


MÉDECIN et CITIRURGIRN 
Ancien Interne de l'Hopital Pen 
Paris 
Bureau : Heiminék-Pluch, 1e, 172 
Résidence: 6me Rue Ouest près de Li ‘ 
rue Main, Tel, 18] 
ConsuLTATtOoN ; De 11 à 12 nm, 
Et de 245 pm, 


RSR ER PA CE EE 2m on 
MADAME MEADOWS 


Specialiste pour la vue 


129. AVENUE JASPER 
EDMONTON 


Heures d'oflice : 9 à 6 hrs : Same. 
di soir de 7 À 9 hrs. 


mm 
Astley-Jones Piano and Organ Co, 
Maerchandes de Pianos et 
Orgues et toutes espèces d'in. 

struments ‘musique. 


Duguc Jr, 1, DELAVAULT 


DUBUC & DELAVAULT 
AVOCATS et NOTAIRES | 
Avocnts, Solliciteurs, Avoués, Notai- 
res, etc., pour les provinces d Ai: 
berta, Saskatchewan, Manito- 
ba et Québec. 


Boite de Poste 543, Téléphone 287 


BUREAU : Edifice Norwood 


ARGENT à prêter et à placer, fonds 
privés et de compagnies. 


H, À. MACKIE 


CORMAGCK & MAGKIE 
AVOCATS ET NOTAIRES 
Argent à Prêter 


BLOCK McLEOD 
Tel. 419 


COTE & SMITH 
e——— 
Wilfrid Gariépy, Hector L. Landry. 
GARIEPY & LANDRY 
Avocars, NOTAIRES, ETC. 
Solliciteurs pour ln 
TRADERS BANK OF CANADA. 
BUREAUX : 155 Ave Jasper, Est. 


J.S. Côté, D.L.S., CE, 


t13 Ave Jasper 


Tel. 127 
Boîte B. P. 1437 


E, B. EpwanpDs, K.C. 
Louis MaAnouE, B. A. H C. L 


EDWARDS & MADORE 
AVOCATS et NOTAIRES. 
Membres du Barreau des provinces de 


BLAYLOCK & BERGERON Québec, Ontario, Alberta ct Saskatchewan. 
AVOCATS ET NOTAIRES {ramonton : Ediflce Norwood, 
Morinville : Editico Gouin. 


Téléphone : 655, 
Adr, Télégr, : * Edwards-Kdmonton. 


651 Ave. Namayo, Edmonton 
CC RER C2 9 5 
Dr R. B. WELLS 


Ælève des Ilomitaux de Londrés, Nry 
York et Chicago 
Spécialité pour les maladies des veux 
des orcilles, du nez et de lu gorge, 


Bureau : Edifice Norwood 
Heures de consultations 1 10 am, à ! p.m, 


GRAN DE OMER ST-GERMAIN Exnmen ts "eux ue choix de lu. 
sx AVOCAT ET NOTAIRE nettes. 
VENTE A L'ENCAN MORINVILLE, ALTA | 
Lundi, le 9 Décembre, 1907 Boite B. P. 20. Telephone 5! GEO, H. GR AYDON, 


ne 


EMERY, NEWELL & BOLTON 
AVOCATS NOTAIRES, Etc, 
EC. Emerg 


À MORINVILLE 


à 1 heure de l'après-midi. 


Pharmacien. 


Prescriptions, Médecines Bréveties,etc 


7 Frs articles de toilotts : 


Azissant d'après instructions reçues see 

de M.M. O. N. Lavallee et J, Duquette C. F. Newoll, & $. E. Bolton Ke : 7€. vmeras, Plaqnes Pho- 
je vendrai per encan public, à la ferme Bureaux : rue McDougail }:"-hiques, ete. cte, 

de M. Lavallée, un mille au nord et un | prés du nouvel édifice dc ln Banque Impériale Prsenn Tes, BtoC Sandison. 


TH. GRAYDON. 


SYEATHCONA HOUSE 


STRATHCONA. 


En face de lu gare du CPR. 
$2.00 PAR JOUR. 


Jos. Beauchamp Prop, 


ROBERTSON & DICKSO N 


AVOCATS, NOTAIRES, etc. 
Edmonton et Fort Saskatchewan. 


—4— 


Bureau d’Edmonton, 
ÉDIFICE McLEOD, RUE JASPER. 


8 CHEVAUX 
25 BETES A CORNES 
23 PORCS 
Roulant complet d'ins- 
truments agricoles 


Dr L. G. FREDETTE 


Gradué de l'Université Laval de Mont- 
réal, et Lieuc Vétérinaire de la Bat- 
terie 15 de Shefford, P, Que. 


Bureau et Hopital, 253 Fraser Ave. 
P.,0. Box 615 Phone 40 


Achat pour 
12 mois de 


CHAS. LAGOURGUE 
Premier Prix du Conservatoire de l'uris 
PROFESSEUR CE MUSIQUE 


MacKay Ave, Ki 
nd Street, IIFS 


Luoch gratis à midi. 


Encanteur ROBERT SMITH 
STUDIOS { 
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# | Athabaska Landing. 

[, Madame Trançoise Bellerose est 
ide retour du Lac de Oeufs où el- 
le à passé une quinzaine de jours 


,# 


Libéraux, Attention! 


UNE CONVENTION 


KR. P. Beaudry, mandé par lé 
A|légramme est arrivé mercredi ma- 
tin pour administrer les sacre- 
ment à un malade. 


| des libéraux de la 
DIVISION D'EDMONTON 


aura lieu dans les salles du Club Libé- 
ral, à Edmonton, le 


Mardi, 10 Decembre 


dans le but de choisir un candidat pour 
le siège fédéral. La convention s’ouvri- 
Araà 7.830 p.m. On élira les officiers de 
: l'Association libérale de la division 
fédérale. 


Melle Rosana Lamoureux est 
d|rctourné dans sa famille à Lamou- 
Hireux. Elle a passé trois semaines 
Diou Landing. Avant son départ, 
BI MM. Edouard et Philippe Shank 
M|ont donné une soirée en son hon- 
d'neur. On s’amusa fort comme on 
Nisait plus guère s'amuser que dans 
Hilc nord. Danses, jeux de société, 
M|réveillons, chansons, ete. 
nm, M. François Powder amusa fort 
N | l'assistance en débitant une chan- 
H]son de son cru, dont voici ie re- 
B | frain : 
S |‘ Francis Powder est un métif du 
[Nord, 
Francis Powder est l’ami du Ma- 
*  [jor.” 
Muse, voile-toi la face! ! 
A1 Melle Rosana Lamoureux est la 
É première Canadienne-Française 
d'qui a visité le Nord depuis le dé. 
M part de Melle Emérentienne Lam- 
D bert. Aussi tout le monde s’est ef- 
forcé de lui rendre son séjour a- 
gréable. 
| La veille de son départ, les D: 
Boulanger, L. Lessard et M. Gau- 
A | thier ont dunné un diner fin en son 
A honneur dans la salle à manger de 
[l'hôtel Grand Union. 


1 | 

2 Didsoury. 

Dans une réunion dee person- 
nes intéressées dans les crèmeries 
et fromageries privées d’Alberta, 


tenue le 14 novembre à Red Deer, 
dans l'Hôtel Alexandra, un asso- 


Des assemblées auront lieu dans 
chaque subdivision, Mercredi, le 4 dé- 
cembre, où seront choisis les délégués 
à la convention. 


Peter Talbot, Stanley Jones, 


F 
Président, Ass. Libérale &’ Alberta, Sécrétaire, Ass. Lib. d'Alb. 
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% 


coin de l’Avenue Jasper et de la 2ème rue 


“ pour que notre commerce augmente 
aussi rapidement! Quelle est-elle ? 
Ce n'est pas parce que nous vendons 
les chaussures les meiffeurs marcfés, 
personne en achète, car c'est fausse 


| Habillez-vous 


économie. Non! la raison c’est que 
nous traitons honnêtement notre 


clientèle, parcec que nous donnons à 
chacun de nos clients une valeur de 
100 cents pour chaque piastre. En 
outre, nous avons un assortiment de | 
chaussures absolument complet. Don- : 
nez nous une commande d'essai. u 


$ 
CONDITIONS : COMPTANT REPARATIONS 


habits tout faits. 


s 
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Jeune Homme ! 


Correctement. 


Du moment que nous offrons de vous confec- 
tionner un complet sur mesure pour $18.00 
vous n'avez plus de raison pour acheter des 
Nos draps et étoffes sont 
importés directement de nos fabriques, en 
Ecosse, et vous pouvez faire un choix; nous 


en avons un assortiment considérable. 


ciation connue sous le nom d’‘‘Al- 
berta Private Creameries and 
Cheese Factories’”” a été organisée 

Les officiers suivant ont été 
nommés : ‘ 

Président, T, B. Millar, Burnt 
Lake, ler vice-prés., H. W, Trim- 
ble, 2e v.-p. R. H. Slipp. Kansas, 
Alta ; secrétaire, Fred, H. Hunter, 
Didsbury ; Directeurs, Wm. Bro- 
die, Ponoka; W. I: Düvies, Dids- 
bury ; D. M. Stuart, Néapolis; M. 
Ingolls, Harmattan; R. MeCue, 
Bowden. 

Le Président, le Secrétaire et 
M. Brodie composent le comité ex- 
écutif. . 

L'objet de l'association est de 
réunir toutes les forces dans l'in- 
térèt de l’industrie laitière, tenir 
des conventions et autant que pos- 
sible améliorer tout ce qui concer- 
re cette branche importante de l’a- 
griculture. 


Petit Lac des Esclaves. 

Les renseignements qui nous 
parviennent du Petit Lac des Es- 
claves sont des plus favorables à 
cette contré., Les colons arrivant 
assez nombreux et ils sont tous as- 
sez fortunés. Les récoltes ont été 
excellentes et tiès peu de grain a 
été gelé. La moyenne de rende- 
ment pour l’avoine a atteint 70 
minots à l’acre et le minot mesu- 
ré pèse environ 40 livres. Elle se 
vend un très bon prix. 

Un certain nombre de colons se 
sont établis cette année dans la 
vallée de a Spirit River. 


Morinville. 

Le C.N.R. sondera pour le pétrole 
Suivant l'annonce qui en avait 

été faite il y a quelques semaines, 

le C.N.R. se dispose à creuser des 


| 
_ 1 


puits pour atteindre le pétrole, au 


Êgg Lake, près de Morinville. 


Le matériel nécessaire qui a 
coûté plus de $50,000 est déjà ar- 
rivé. Les travaux commenceront. 


cet hiver. 


Le C.N.R. a acheté une certai- 
ne superficie de terre à trois mil- 
les au nord du puits de l’Améri- 


can Canadian Qil Co. 


Les travaux seront sous la di- 
rection de M. W. R. Martin, de 


Chicago. 


Le C.N.R. a l’intention d’adop- 
moyen de 


ter le pétrole comme 
chauffage sur ses locomotives. 


Le service postal dans le Nord. 
Les postes Fart MeMurray, fort 
Clhippewyan, Tort 


glay, Fort Norman, Mort Good 


Hope, Fort MePherson, vont rece- 


voir leur malle annuelle. 

Les préparatifs se font à la pos- 
te d'Edmonton où tout le courrier 
pour ces divers portes est rassem- 
blé. 

À l'exception des 100 premiers 
milles, qui se font à cheval, les 
1,959 milles qui sép::ent Edmon- 
ton du Fort MacPherson presque 
s us le cercle actique, se font sur 
un traîneau tiré par des chiens. 

Les relais seront fournis au di- 
vers portes, 

Le courrier est limité aux dépê- 
ches et aux lettres en donnant la 
priorité aux lettres enregistrées, 
dont la remise ne sera pourtant pas 
garantie. 

Le courrier partira d’Edmonton 
dans les premiers jours de janvier. 
Un deuxième partira en février, 
si on l'estime nécessaire. 


Vermillon. …. 
Les battages seront bientôt finis 


PAS MOINS | 


Smith, Fort 
Résolution, Hay River, Fort Wri- 
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on ©. Detrait et l1. Barthelemy, Propriétaires À 
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ss Pâtisserie de premier choix tt oi à 
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X FRUITS - TABACS - CIGARES - CIGARETTES 
ke Seul restaurant français à Edmonton, Ouvert jour ut nuit ke 
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LELLELRLELORRRELELELRELLELELEELEL LELLELLL. 
The Tait Studio 


230 Ave. Jasper est 


Photographie artistique et commerciale. 
Poses de jour ou de nuit. 


Ouvert les Mardis et Samedis soirs 
Autres soirées par engagement | 
CLÉS ELLLILTE LEE LR LILLLRILLLLULLELLLLLLL) : 


Chareuteried’ Edmonton] 


RUE JASPER 


0 


Pas un jeune homme qui désire être bien mis devrait porter des habits 
fabriqués à la machine lorsqu'il peut se procurer un complet sur 
commande pour 818.00. Epargnez 50 p.c. sur vos habits en venant 
nous donner votre commande., Iln’y a pas de profit pour le “ jobber,” 
chez nous, nous recevons nos etoffes de nos fabriques et nous confec- 


tionnons vos complets, sur mesure. 


. 


LA 


136 AVENUE JASPER, EST. 


dans notre district. On est généra- 
lement surpris du rendement qui 
dépasse toute espérance. L’avoine 
donne une moyenne de 70 minots 


à l’acre, 


Incendie. 


couvertes par une assurance. 


C. N. R, 
Tout laisse supposer que les tra- 


Vermillon — Wetaskiwin 
menceront dès le printemps. 


Wetaskiwin, 
Les résultats d’une querelle. 
Deux bucherons du camp Watt, 
frères, marchands de bois, se sont 
pris de querelle. Au cours de la 
dispute Wurdock donna un coup 
de hache à Instone lui faisant une 
profonde blessure à l'épaule droi- 
te. Murdock a été arrêté par le 
Sergent Philips de la Police Mon- 
tée. Il a été remis en liberté sous 
caution. 


L'état sanitaire de la Province. 

Le Dr Irving, directeur du ser- 
vice d'Hygiène pour l'Alberta, dé- 
clare que l'état sanitaire de l’Al- 
berta est excellent. Huit cas de 
Variole sont en traitement. Ils ont 
pris naissance dans une famille 
métisse aux environs  d’Indian 
Head. 

Quelques cas de diphtérie ont 
été observés, mais il n’ont pas ré- 
sisté au traitement, 

Les fièvres typhoïdes et scarla- 
tines sont behucoup moins fré- 
quentes cette année que les années 
précédentes, 

Régina. 
Nationalisation de certaines mines 

Le gouvernement a décidé de na- 
tionaliser certaines mines de char- 
bon et de les exploiter au bénéfi- 
ce des colons, dans quelques dis- 
tricts. 


Un incendie dû à l’imprudence 
s’est déclarée chez M. Tieldhouse, 
avocat, a détruit la grande partie 
de sa bibliothèque. Les pertes sont 


vaux de construction de la voie 
com- 
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L’'atlitude prise par le gouver- 
[nement est largement justifié par 
les circonstances spéciales, le pro- 
blème du combustible dans les dis- 
tricts affectés étant des plus im- 
portants et demandant une solu- 
tion immédiate. 

Le gouvernement se propose de 
procéder sans délai à l'ouverture 
d'une mine. 

Cette mine serait située à qua- 
rante ou cinquante milles du tra- 
cé de chemin de fer le plus voisin, 
dans une contrée entièrement dé- 
pourvue d'arbres. 


Le C.P.R. fera un effort. pour 
aider au transport des grains lé- 
gers. 

Une dépêche de Winnipeg dit: 

Il est appris de sources autori- 
té que le C.P.R. est sur le point 
d’avoir terminé les arrangements 
nécessaires pour expédier tout le 
blé endommagé de la contrée, 
très de bonne heure cet hiver, et 
pour le distribuer sur les marchés 
du monde bien avant le retour 
du printemps. 


Pour faire cela, il faudra un ef- 
fort gigantesque de la part de la 
Compagnie, qui jusqu’à présent 
emploie la majeure partie de son 
matériel roulant pour transporter 
laïplus grande quantité de ces 
grains sur les lacs avant le 5 dé- 
cembre. 

À cette date la navigation sera 

pratiquement eloses, car les Cies. 
d'assurance suspendent leurs poli- 
ces et ne couvrent plus les ris- 
ques. 
Les officiers du C.P.R.disent qu’il 
n'y a aucundanger à craindre pour 
les blés avariés, tant que le froid 
durera et que tous les grains de 
cette catégorie seront expédiés 
avant le printemps. 

Des télégrammes ont été échan- 
gés de l'Est à l'Ouest pendant 
quelques jours pour régler les dé- 
tails de l’exéeution de ce gigan- 
tesque effort, dans lequel partici- 
pera tout le système du C.P.R. 


RAR ERREURS 


= Edward Lambert = 


Ë 
u Epiceries et Marchandises Seches È 
Les Le 
ë 290 Ave, Jasper Est Ë 
pes 
# Bel Assortiment dé chap- È 
ë eaux pour Dames ke 

# 
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Moffat, McCoppen 
& Bull Co, Ltd. 


Les Entrepreneurs de 


POMPES FUNEBRES  : 
Ambulance de la Croix Rouge : 


“iietepepeepeqetepeiuz 


Bureau voisin du-—— 
BUREAU DE POSTE. & 
potohepeteteletetetnteetuteetntetntepete 


Employez la farine 


CGapitoi 


EE 


La meilleure de l'Ouest 


Si vous n'avez pas essayé la farine “ CAPITOL ?” 

ne la condamnez pas ; fuites-en uu essaie Aidez une 

industrie locale ! Chaque sac de farine ‘* CAPITOI, 
est garantie. 


Aux Cuitivateurs 


Avant de vendre votre blé ailleurs, venez nous votr. - 


Nous payons les meilleurs prix. 


The Alberta Milhng Co., Ltd. - 


EDMONTON 


Tel. 374 


1 Boite Postale S+1 


Hobson & 


Tiroir Postal 3 


Téléphone 151 


-Albertson 


SUCCESSEURS DE 


MAYS COAL CO, LTD. 
Commerçants de Charbon, Gros et Détail. 


Charbon de Fournaise et de Poële, 
Bureau : 280 Ave Jasper, Edmonton 


Northern Hardware Company. 


Avez-vous besoin d’un Poele © 


Nous avons marqué à des prix très bas nos fameux 


POELES MeCLARY 


afin de les vendre plus vite. 


VENEZ LES VOIR 


S04 Ave Jasper, Est, 


TELEPHONE 330. 


ILSON, DEWAR & McKINNON 


Achetez vos 


Nouveautés 


UNION TAILORING CO.|Chez Brazil. 


MARCHAND-TAILLEUR 


144 fière Rue | 


EDMONTON. 


Où vous trouverez un assortiment très complet et plus choisi. 
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CHRONIQUE LOCAL 


Convention Libérale. 

Tous nos lecteurs sont euraiale- 
ment invités à la Convention I1- 
bérale qui sera tenue le 10 Décem- 
bre à Edmonton, dans les salles du 
Club Jäibéral. 

Ta réunion sera terminée par 
ur ‘Smoking Concert”. 


Le Club Catholique. 

L'organisation du Liuo vatholi- 
que se poursuit activement. Les 
officiers suivants ont été nommés 
à la dernière réunion : P. H. A. 
le juge Beck; v.-p.-h,, J. H. Ga- 
riépy, Hon Sén. Roy. 

Président, Dr Tierman, V -P., 
Ïf. M. Martins Secrétaire, W. 
Ross, Sec.-Trés., S. Larue; Trés 
Il. Ricd. 

Membres du comité, H, Landry, 
J Duhamel, J. Gorman; comités 
spéciaux, —Hockey— J. Duha- 
mel, L. Arsenault, nur, -—Musi- 
que— J. Bilodeau, Hon D. Beck, 
Ch. Hall —Dramatique,— E. 
Tessier, J. Gorman, Cosham 


E AUX CONTRIBUABLES D'ED. 
MONTON. * 


Ayant accepté de poser ma can- 
didature pour maire pour l’année 
prochaine, je désire exposer clai- 
rement et avec concision la politi- 
que je recommanderai et pour- 
suivrai si je suis élu. 

Je comprends une certaine par- 
tie des conditions des affaires de 
la cité, actuellement et je considè- 
rerai comme étant le tout premier 
devoir de nouveau maire et du 
conseil de se pénétrer  pleine- 
ment de la position financière de 
la cité et s’il est trouvé quelques 
conditions peu satisfaisantes, elles 
devront le plus tôt possible être 
placées sur les bases satisfaisan- 
tes. 

Il est généralement admis que 
l'année prochaine le plus stricte 
“économie sera à suivre, que tout 
achat non nécessaire ne devra pas 
être fait, qu'aucune dépense ne se- 
ri consentie sans que l’on est la 
certitude absolue que l’état des fi- 
nances permet de la faire. 

Certains contrats pour les tra- 
vaux qui ont été consentis, devront 
être suspendus. 

Sans doute, l’extention et l'ad. 
dition de certaines utilités publi- 
ques seront absolument nécessai- 
res et comme la cité a le monopole 
d: ces utilités, elle pourra satis- 
faire toute demande raisonnable. 

Je crois que la municipalisation 
des utilités publiques doit être 
poursuivi, si elle peut donner des 
bénéfices tout en rendant de bons 
et effectifs services. 

En ce qui concerne leur condui- 
te, mon idée est que les utilités 
produisant un revenu doivent ê- 
tre exploitées de manière à ce 
gu’elles soient indépendantes Îles 
unes des autres; chhcune étant 
plate sous Îa direction d’un gé 
rant capable qui serait responsa- 
ble du succès de son département 
particulier. 

J'essaierai de doriner à chaque 
département des services publics 
un système indépendant et de voir 
a ce qu'ils soient conduits de telle 
focon qu'ils rencontrent les désirs 
‘es gens et qu'ils donnent une sa- 
tisfaction générale. 

Je ne suis pas en faveur de la 
vente de Ja franchise du tramway. 

Edmonton est engagé dans les 
municipalisations et je crois en cet- 
tr politique. Tr 

Ti n'y a pas de raison pour que 
les entreprises qu’'Edmonton a pris 
nu se propose de prendre, ne puis- 
sent, placées sous une direction ex- 
périmentée, ne puissent être ren- 
dues payantes et ainsi diminuent 
le fardeau en rendant la vie meil. 
leur marché et assurant un béné- 
fice direct à chacun de nos citoy- 
ens. 

Ceci -st le but de la munrcipa- 
sation. . 

Les services d’Incendie et de la 
r lice doivent être étendus jus- 
qm'aux limites de leur efficacité. 

de considère que l’amélioration 


Société St-Jean-Bapuste, 

Lau Société  St-Beéan-Baptiste 
d'Edmonton aura une ussemblée, 
dimanche, ler décembre, à 8. hrs 
p.m. Dans la Salle de l'Ecole Sé- 
parée, 8e rue. 

Le présent avis seit de convo- 
auation pour tous les membres 
et d'invitation pour l'élément de 
langue française d’Edmonton et 
des environs. 


Club des Jeunes Libéraux, 

L'assemblée des Jeunes Xäbé- 
raux a été tenue la semaine der- 
nière au milieu d’une affluence 
extraordinaire. 

Les officiers suivants ont été é- 
lus : 

Prés.-Hon., Frank Uliver, V.. 
P.., Hon. M. Cross, Hon. Sé- 
nateur Ray. 

Prés., Dr. O. FK, Strong, réélu; 
ler V.-P., Cecil Sutherland ; ?2eV.- 
P.. C. YF. Race; 8e V.-P., Gus 
Lessard. 

Secrétaire, Jas. À. McKinnon; 
Trésorier, E. ÆE. Chauvin; Comi. 
té exécutif, W, G. Harrison, W. 
Gariépy, John Sommerville, Jr., 
P. E. Foley, Geo. B. MecLeod, A. 
Kemp, Wm. Lefaibvre, J. B 
O'Connor, Fred. Brown, Frank 
MecKnight, John Powell, John 
Blue, C. Ross Palmer, Fred. Dé 
chêne, Hugh Cambell, Gordon 
Jackson, Major Thibaudeau. G. 
C. McDougall, Michael Gowda, 
Dan McAffee, Ralph Bellamy, À 
H Carr, Chas B. Chauvin, À. Boi- 
leau, Dr Whittaker, Hug McJan- 
net, John Milner, T. H. Wilson, 
À. E. Gagnon, JT. Madore, J. A. 
Paul, $. E. Bolton et J. H. Kel- 
1. 

Des discours furent prononcés 
par l'Hon. C. W. Cross, Hon. 
Sén. Roy, C. F. Race, Gus Les- 
sard, FE. JL Chauvin, J. E. Les- 
sard, président de l’Afsociation 
Lihérale. 


M. A.D. Bertrand. Sup. Int. des 
7. P. au Yukon était de pussage à 
Edmonton cn route pour lFet. Il 
est originare de Winnip.r où il 
fonda le premier journal français 
de l'Ouest, “L'Echo du Mauito- 
ba.”? . 


première importance et que le 
temps que l'on y emploie n’est ja- 
mais du temps perdu. 

Je suis partisan de pousser et 
d'encourager les industries, rien 
ne <rveloppant aussi rapidement 
une ville que l'établissement des 
mar: factures donnant du travail 
“IX vuvriers. 

l'arconséquent, des efforts sé- 
rieux devraient être tentés pour 
faire d Edmonton un centre ma- 
aufaeturier aussi bien que la mé- 
tropole commerciale de l'Ouest. 


Naissance. 

Mme À. Létourneau a mis au 
monde une petite fille qui a re- 
çu les noms de Marie-Albina- 
Christiania. Parrain et marraine, 
Mme et Mr $St-Germain. 


Mme C. Turgeon est revenu hier 
de Morinville, où elle était aller 
visiter Mme. Louis Turgeon qui 
est gravement malade. 


‘ 


Depuis environ an an, un boeuf 
rouge, sans cornes et âgé de trois 
ans, s’est refugié chez M. Louis 
TFurgeon et n’a jamais été recla- 
mé. Avis en est donné au proprié- 
taire, 


Edmonton et le nouveau tarif. 

Les marchands en gros et tous 
ceux qui, àFdmonton, sont inté- 
ressés dans les questions de trans- 
port, voient de bon oeil l'adoption 
du nouveau tarif car celui-ci est 
de nature à favoriser Edmonton. 

Quoiqu‘il soit difficile de dire 
précisément dans quelle propor- 
tion il changera les conditions ac- 
tuelles on s'attend à ce qu'il a- 
baisse les prix de transports en- 
tre Edmonton — Calgary, et peur- 
être Rdmonton — Winnipeg. 

Si la commission des chemins 
de fer maintient le tarif tel qu’il 
a été projeté, ce dernier sera en 
vigueur à partir du ler décembre, 
Mais il est fortement combattu par 
la Chambre de Commerce de Win- 
nipeg. Celle-ci se pluit de ce que 
le nouveau tarif en élevant le prix 
de transport de Winnipeg aux au- 
ires points du Manitoba et en le 
baissant entre Winnipeg, la Sas- 
katchewaï et l'Alberta ruinera le 
ecoumerce de Winnipeg. 


des rues est généralement de la|L 


LB OOURI 


sine 


Je vois qu'un mouvement est 
commencé pour que la charte de 
lu ville soit amendée, de manière 
à donner le droit de vote aux loca- 
taires. Je pense que cela devrait 
être fait. 

Je considère que l’assessement 
tel qu’il est maintenant est trop 
haut et que les taxes sont trop 
lourdes. Et si c’est possible, les 
deux, assessement et taxes seront 
réduits. 

Mes propres intérêts comme tes 
vôtres sont indentiques avec ceux 
de la cité. 

Si les affaires de la cité sont bien 
conduites nous bénéficeront tous 
de cela. Une bonne direction se- 
lon les principes d'affaires de- 
vrait être exercée dans la condui- 
te de toutes les affaires civiques 
et la pleine valeur devrait être re- 
que pour chaque dollar dépensé. 
Vous êtes les gens qui parez les 
factures et vous ne pouvez faire 
autrement que payer. Je crois 
dans les bons gages, les bons hom- 
mes et les bons travaux. 

J’ai une grande confiante dans 
Pavenir d'Edmonton et dans le 
succès final des entreprises de la 
ville. 

Si les citoyens d'Edmonton veu- 
lent me donner l'opportunité de 
contribuer aux progrès rapides de 
la cité, leur confiance sera hau- 
tement apprécié, et je puis vous 
a surer que ce serait une grande 
fierté pour moi de pouvoir vontri- 
buer à l’essort de notre  ci- 
té par tous les moyens en mon pou- 
Voir, 


John À. McDougall. 


- Contrat pour la Poste, 


Des soumissions  cachetées, a- 
dressées au Ministre des Postes. 
seront reçues à Ottawa, jusqu’à 
midi, vendredi, le 3 janvier 1908, 
pour le transport de la poste de Sa 
Majesté, d'après un contrat pro- 
posé de quatre ans, une fois la se- 
maine, entre le bureau proposé de 
Etk Point, sec. 80, Twp. 56, Re. 
6 w. de et St Paul des Métis, à 
commence: su plaisir du Maître 
des Postes. 

Des avis imprimés contenant 
plus de renseignements au sujet 


du contrat peuvent être lues aux |f 


bureaux de postes dé Elk Point, 
(proposé) et St-Paul des Métis, où 
on pourra aussi se procurer des 


bulletins pour soumissions. - 


A. W. Gairns 
Inspecteur des Postes 
Bureau de l'inspecteur, 
Edmonton, 27 nov. 1907. 
29-65-12. 


KING EDWARD HOTEL 


CALGARY, ALTA. 


PENSION $1.00 par jour et plus 
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# La Maison des Bons Marchés > 


# 
É No. £16 Ave, Jasper 
#%% Invite les daines à venir voir 
#  l'assortiment complet de 7% 
#£ Manteaux, Chapeaux, » 
* etc, qui y est 4 
Sat . Et 
cs : installé : : y 
53 % 
Ké ke 
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ke H. KUSHNER Ke 
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POUR SAMEDI SEULEMENT 


Une boite de Cigares 
“ COMPLIMENTS DE LA SAISON ‘ 


Beaux Cigares de 6 pouces de long 
Prix regulier $2.00, Samedi 51.00 


EXAMINEZ NOS VITRINES. 


PRATT'S CIGAR STORE 


150 AVENUE JASPER 


LE MIROIR 
de l'avenir peut tromper mais 
notre vente de remèd:s 
DURANT LES FETES 

est différent. Les marchan- 
dises sont là; des marchan- 
dises pures, de qualité supé- 
rieure, Parfums, Articles de 
de toilettes, Drogues, allez chez 


EDMONTON DRUG CO. 


154 ave. Jasper et 9372 ave. Jasper 


} teur Provincial des Mines, Edmonton, 


ER DE L'OUEST, JEUDI 28 NOVEMBRE 1907 
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Avis est pr les présentes donné 
qu'un examen aura lieu à Edmonton, 
le 5 décembre 1907, à 9 heures du mn. 
tin, dans la salle Houston, ave, Jasper, 
pour tous les candidats qui voudront 
se qualifier pour les positions de Gér- 
ant de Mine, Maître Mineur (Pit Boss) 
Maître Chanffeur (Fire Boss), tel que 
prescrit par l'Acte des Mines de Char 
bon. 

Les applications devront être fuite. 
au moins dix jours d'avance à l’[nspec- 


ou à 
JOHN STOCKS, 
Deputé Ministre des 
Travaux Publics 


Edmonton,.12 Nov. 1907. 
14-21-28 


Résumé des Réglements concernant 
les Homesteads du Nord-Ouest 
Canadien. 


TourE section de nombre pair des terrains 
de fa Puissance au Manitoba où dans les pro- 
vinces du Nord-Ouest, excepté les lots 8 et 26 
non réservés, pourra être prise comime homc- 
stead par toutes personnes se trouvan£ Ie seul 
chef d'une famille où pur tout individu mâie de 
plus de dix-huif ans, sur un erpace d'un quart 
de’section de 160 Acres plus ou moins, 

Una demande d'entrée ou d'inspection doit 
être faite personnellement au bureau de l'agent 
ocal ou sousagent, . 

{) Au moins un séjour de six mois sur le 
terrain:et la mise en culture de celui-ci chaque 
année, nu cours d'un terme de trois «ns. 

{2) Si le père {ou la mère, si le père est décédé) 
fle taute personne éligible pour faire l'entrée 
d'un homestend d'après la teneur de cet acte, 
quand au lieu de résidence avant d'obtenir la 
patente, pourront être remplies par le fuit que 
cetta perronne habitera avecle père ou ln inère, 

6) Si le colon a feu et licu sur la ferme qu'il 
posséde dans les environs de son homestead, les 
conditions de cet acte, quand à la résidence, 
pourront être remplis par le fuit de résider sur 

e dit terrain. 

Avant de demander des lettres patentes, le 
colon devra donner un avis de -ix mois, en écri- 
vantan Commissaire des Terres du Dominion, 
à Ottaws, de son intention de faire. 


W. W, CORY. 
Député ministre de l'Intérieur, 


N:-B.—La publication non autariste de cette 
nnonce ne sera pas payée. 


GRAND UNION HOTEL 
CALGARY, ALTA. 


men 


82.00 PAR JOUR 


L'omnibus de l'hotel est à tous les trains 
1-5-08 pd. A. À. HOUDE, gérant 
THEATRE 


ORPHEUM 


43, avenue Jasper 


KRepresentation continue de 3 a 5 


et de 8a 11 p.m. 


ADMISSION : 15 cts., 
Enfants: 10 cts. 
—4# — 


CHANGEMENT COMPLET DE PRO- 
GRAMME TOUT LES LUNDIS ET 
JEUDIS 


Portes ouvertes à 2.30 ap- :s mld' 
et à 7.30 le soir 


on 
D, 


J. B. Mercer 


Vins et Liqueurs 
EN GROS 


MO OCOCOOINE NO TI O-O-O-G 


È de. 
Calgary Brewing 
& Malting Co. 


8oononr 


L'APPETIT EST 


par les BISCUITS 


Fabriqués dans l'Alberta 


et employés 


ALBERTA BISCUIT COMPANY : 


EDMONTON, ALBERTA 


s 


# Bureau sur lave. MeDougall 


s% 
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Sur les commandes de 


charbon données ici au 
14 décembre. 


Western Goal Company 
141 Ave. McDorngali 
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# & Produce Co. À 
> # 
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ns 
Toutes espèces de Fruits Ë 
# importés et domestiques ei 
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Vous devriez faire votre 
portrait. Mon travuil 
‘est guarantic sous tons 
les rapports, 


SÉRIE ESPN ES 


ë Photographies agrandies, 
# STUDIO NARRAWAY 
ë 128 Avenue Jasper. 
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LE JOUR DE L'AN 


Ca fait penser aux cadeaux 1 Quel est le miilleur endeau 
quun joli bijou ? Une mohtre, une baguu ou un platenu d'argent 
pour fa table dure une vie et est toujours utile, 

Notre stock est maintenant complet, Nous invitons cordiale. 
ment les ennndiens à venir nous voir, assurés qu'un visite 
resuitera en une salisfaction muitnelle. 


Johnson & Hubbs 


113 Ave. Jasper 


Les Bijouticrs 


Nous vous aidcrons avec plaisir à rendre vos munis heureux 
Notre assortimeot d'objets propres à 
En voici 


durant là snison des fêtes. 
fnire des jolis cadeaux est très complot et très varié, 
quelques-uns. \ 


Diamants, Montres, Horloges, Bijoux, Perles, 
Pendants d'Oreilles, Colliers de Perles, Brace- 
lets, Services de Toilette, Brosses, Peignes, 
Plateaux, Services deCouteaux et Fourchettes, 
Couteaux à Dépecer, Articles en Ebène, Para- 
pluies, Cannes, Porcelaine, Verre Coupé, et 


nombre d'autres objets  : : 


Une garuntie est donnée pur 


—=ASH BROS=—- 


avec chaque article vendu. 
LE MAGASIN DE QUALITÉ. 129 JASPER AVE, EST 


Quatre portes à Pest des Masusins de la Baie d'Hudson 
I 5 
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2  vosachats, de voir notre départe- mou, jolis et chauds, hauts uni # 
SX ment de mercerie, quiest an grand #È 
sl . - où en fouirule. & 
2 complet comprenant : Chemises, ‘ ss 
%  Collets, Cravates, Bas, Sous-vète- . ke 
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# ments, Choix immense ef nos prix # 
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2 nc . E 
# avant de placer votre commande. Nous ferons Pun- # 
RE : S 
% possible pour vous donner entière satisfaction. # 
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Occasions aux Magasins de la 
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x Nous offruns cette semaine de beaux articles “ 
ÿ en faïence et en porcelaince, qui feraient de # 
5 jolis cadeaux de Noël. “ 
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CHARBON 


Mellleur charbon de Ciover Bar 
Promple Livraison 


5 Capots de Chat 5 


Seront vondus à prix réduits 


È î N AVC « por 
Ciover Bar Coai Co 13 au No. Ave. Jasper 


37 Queen's Avenue, Tel. 1183 | Chez H. B. KLINE Bijouti 
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É ATTENTION!!! j 
$ WW. MORRITT & CO. $ 
H TAILLEURS POUR DAMES ET MESSIEURS è 
. Désirent attirer votre attention sur le fuit que le ternps est ë 
ë sb arrivé de renouveler votre garde-robe. La snison d'hiver H 
$  pproche, Nous sommes prêts à remplir vos commandes.  ? 
$ Venez à bonne heure afin d'éviter les retards. $ 
ÿ JASPER, OUEST. È 
H + 


CLLLLEL EE LIT III TION ECO TT CLLL LIL LZ ET LITTLE CETTE LIL ELLES 


Richelieu Hotel Larue 6 Picard 


J, N, Pomerleau, Prop 
CET 


Pension : 81.50 et $2,00 
Pension à la semaine : #7,00 
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PRIX MODERES. 


ont maintenant lour buront nu 


No. 48 Ave Jasper 
Chambre No. 4. 


